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NOTE

Les cotes des documenta de l'Organísatíon des Natlons Unies se composent de lettres
majuscules et de chíffrea. La simple mentíon d'une cote dans un texte signifle qu'il s'aglt
d'un doeument de l'Organísatíon.
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l. INTRODUCTION

l. Par sa resolution 3469 (XXY)~ llAssemblee generale a decide de renouveler
le mandat du Co~ite ad hoc pour la Conference mondiale du desarmement et l'a
prie de lui presente~', lors de sa trente et unieme session~ un rapport sur ses
travaux, qui comprendr~it notamment une analyse des conclusions figurant dacs
le rapport qu'il avait soumis lors de la trentieme session 1/, ainsi que toutes
observations et recommandations qu'il pourrait juger bon de-faire au sujet de
son mandato Elle El. aussi reaffirme sa resolution 3260 (XXIX) dans son integrite
(voí.r par. 3).

2. Initialement~ par sa resolution 3183 (XXVIII) du 18 decembre 1973,
l'Assemblee avait decide de creer un Comite ad hoc pour la Conference mondiale
du desarmement ?/ charge d'examiner toutes les vues et suggestions exprimees
par les gouvernements au sujet de la convocation d'une conference mondiale
du desarmement et des problemes connexes~ y compris les conditions necessaires
a la tenue d'une telle conference, et de lui presenter lors de sa vingt-neuvieme
session un rapport fonde sur un consensus. L'Assemblee générale a invite les
Etats qui possedaient des armes nucleaires a cooperer 011. a rester en contact
avec lE": Comite ad hoc~ etant entendu tlu'ils jouiraient des memes droits que
les Etats nommes membres du Comite. Elle a egalement invite tous les Etats
a cOIDfuuni~ler aussitot que possible au Secretaire general, afin qu'il les
transmette au Comite ad hoc~ toutes vues et suggestions qu'ils jugeraient bon
de présenter aux fins definies dans ce paragraphe.

3. A sa vingt-neuvieme session, par sa resolution 3260 (XXIX), l'Assemblee
generale a invite tous les Etats a communiquer au Secretaire general ~ eurs
observations sur les principaux objectifs d'une conference mondiale du
desarmement, compte tenu des vues et suggestions groupees a la section 11 du
resume joint en annexe au rapport pour 1974 du Comite ad hoc pour la Conference
mondiale du desarmement 'l!. Dans cette méme resolution, elle a decide que le
Comite ad hq~ reprendrait ses travaux, conformement a la procedure etablie
dans sa resolution 3183 (XXVIII) et que dans l'accomplissement de la tache qui
lui avait eté assignee, il s'attacherait en priorite a : a) etablir~ sur la
base d'un consensus~ un rapport analytique, ou. figureraient notamment toutes
conclusions et recommandations qu'il pourrait juger pertinentes, concernant

±/ Documents officiels de l'Assemblee generale. trentieme session,
Supplement No 28 (A/I0028 et Corr.l).

2/ La Conference a decide que le Comite ad hoc serait compose des 40 Etats
M~mbr~ suivants, non dotes d' armes nucleaires, qui ont eté nommés par le
President de l'Assemblee generale apres consultation avec tous les groupes
regionaux : Algerie, Argentine, Autriche, Belgique, Bresil, Bulgarie, Burundi,
Canada, Chili, Colombie~ Egypte~ Espagne, Eth~opie~ Hongrie, lnde, Indonesie,
Iran, Italie, Japon, Liban, Liberia, Maroc, Mexique, Mongolie~ Nigeria, Pakistan,
Pays-Bas, Perou, Philippines, Pologne, Roumanie, Sri Lanka, Suede, Tchecoslovaquie,
Tunisie, Turquie, Vene7;uela, YougoaLav.ie , Zaire et Zambie.

3/ Documents officiels de l'Assemblee generale, vingt-neuvieme session,
Suppl€ment No 28 (A/9628).
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1, :

5. Le Bureau du Comite etait compose comme suit :

4. Conformement au mandat mentionne au paragraphe 1, le Comité a. en 1976,
tenu au Siege de l'Organisation des Nations Unies huit seances, entre le
ler mars et le 14 juillet 1976.

les observations re¡;;ues conformement aux dispositions du paragraphe 1 de la
resolution 3260 (XXIX); et b ) maintenir un contact etroit avec les r-epr-éserrtant s
des Etats qui possedent des armes nucleaires, afin de rester toujours informe
de tout changement survenant dans leurs positions respectives.

H. Fereydoun Hoveyda (Iran)President

Vice-Presidents M. Patrice Mikanagu (Burundi)

M. Henryk Jaroszek (Pologne)

M. Carlos T. Alzomora (Perou)

Rappo~teur ~L Antonio Elias (Espagne )

6. La France, le Royaume-Uni de Graüde-Bretagne et d'Irlande du Nord et
l'Union des Republiques socialistes s01riétiques ont participe aux travaux du
Comité en vertu des dispositions du paragra~he 3 de la resolution 3183 (XXVIII)
de l'Assemblee ~énerale. Conformeme~t a ce meme paracraphe, la Chine et les
Etats-Unis d'Amérique sont restes en contact avec le Comite ~d hoc nar lrinter­
médiaire de son President. Le representant de la Républiquémo~r~tique
allema.~de a assiste aux séances du Comite en tant qu'obser' Geur.

7. Le Gruupe de travail creé en 1974 a continué de fonctionner et a tenu
29 séanees entre le 10 mars et le 12 juillet 1976.

Ir. TRAVAUX DU COMITE

8. En présent.arrt son t.ro.í s iéme r-appor-t a l'Assemblée généraLe , le Comí.t é ad hoc
juge bon de passer ses travaux en re~le de fa~on quelque peu détaillée. Depuis
sa eréation, le Comite ad hoe pour la Conferenee mondiale du desarmement s'est
essentiellement attaehé a examiner toutes les vues et suggestions exprimées
par les gouvernements au sujet de la eonvoeation dlune conférenee mondiale d~

désarmement et des problemes eonnexes, y eompris les eonditions nécessai]~s

a la tenue d 'une telle eonférenee . 11 a done présenté en 1974 un rapport
exhaustif sur ces vues et suggestions ~/, portant sur les questions suivantes

a) Prineipaux objeetifs de la eonférenee;

b) Vues et suggestions de earaetere general coneernant la eonvoeation dlune
eonferenee mondiale du desarmement et les problemes eonnexes : eonditions
neeessaires a la tenue de la eonférence:

e) Preparatifs de la conférenee, y eompris les questions telles que llordre
du jour, la strueture et l'organisation dlune eonférenee mondiale du désarmement.

~/ Ibid.
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9. Le Comite a en outre analyse les vues et suggestions expr~ees par les
gouvernements. C'est air.si qü~ son rapport a la vingt-neuvieme sessic~ de
l'Assemblee generale contenait un etat descriptif general des tendances
discernables, ainsi qu'une synthese de ces vues et suggestions.

10. A sa vingt-neuvieme session, l'A~semblee generale a prie tous les Etats de
communi~uer leurs observations sur les principaux objectifs d'une conferenee
mondiale C!.u desarmement et prie le Comité ad hoe d'établir un rapport analyti~ue

sur les observations regues. Le rapport du Comite 5/ eomportait les observations
regues des Etats et l'analyse que l'Assew:lee generale avait demandée. 11
contenait egalement des conclusions et un•. recommandation, conformement a
ladite resolution.

11. Apres avoir examiné les observations des Etats sur les principaux objectifs
d'une conferetice mondiale du desarmement et avoir pris contaet avec les
representants des Etats dotes d'armes nucleaires, le Comité ad hoc s'est ~endu

compte que l'idee d'une conference mondiale du désarmement convoquee en temps
opportun, préparee avec soin et a laquelle paxticiperaient tous les Etats, en
particulier les Etats dotes dlarmes nucleaires, continuait a etre appuyee
par la grande majorite des Etats, mais que les Etats non dotes dlarmes
nucleaires n'attachaient pas tous la meme importance a certains aspects d'une
telle conference. Par ailleurs, des divergences fondamentales d'opinions
subsistaient sur de nombreux aspects de la convocation dlune conference mondiale
du désarmement parmi les Etats dotes d'armes nucleaires.

12. Le Comite ad hoc a donc presente a l'Assemblee generale un rapport
detaille sur les vues des gouvernements concernant tous les aspects pertinents
de la convocation d'une conférence mondiale du desarmement et les problemes
connexes, y compris les conditions necessaires a la tenue d'une teile conferenee.

13. Dans llexercice de sa tache, le Comite ad hoc a examine les vues exprimées
par les gouvernements et fait rapport a ce sujeto Pour faciliter les progres
a cet egard, il a jugé bon de creer en 1974 un groupe de travail ouvert a tous
les membres, compose des pays suivants : Burundi, Egypte, Espagne, Hongrie,
Inde, Iran, Italie, Mexique, Perou et Pologne, et charge ue preparer les projets
de rapports du Comite a l'Assemblee generale. Les représentants d'un certain
nombre d 'E.'tats Membr-es ont assiste aux séances du Groupe de travail et pl.usí.eur-s
d'entre eux ont participe a ses discussions. Les deliberations du Groupe de
travail ont permis U11 échange de vues officieux, au cours duquel les positions
respectives des Etats ont pu etre examinees a fond et en detail.

14. 11 est a noter que le Comite a adopte ses decisions sur la base de
consensus, conformement a un principe enoncé dans la resoluiion 3183 (XXVIII) de
l'Assemblee generale et reaffirme par la suite dans la resolution 3260 (XXIX) de
l'Assemblée generale. C'est grace a cette fagon de proceder que les cinq Etats
dotes dlarmes nucleaires ont participe aux travaux du Comite et ont approuve
les rapports devant etre etablis par lui a l'intention de llAssemblee (voir
par. 2 et 6 ci-dessus).

15. Clest la une caracteristique particuliere des travaux du Comite. Aucune
autre instance traitant exclusivement des problemes du desarmement n'a

21 Ibid., trentieme session, Suppl€ment No 28 (A/10028 et Corr.l).
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officiellement etabli de contacts analogues avec les cinq Etats dotes d'armes
nucleaires. Dans les circonstances actuelles et etant donne la diversite
fondamentale ~es vues paI~i les Etats dotes d'armes nucleaires (voir sect. III
ci-dessous) quant a la convocation d'une conference mondiale du désarmement,
il pourrait etre bon de tenir compte de ce fait lors de l'examen des travaux
du Comité ad hoc.

16. Enfin~ en vertu de son mandat actuel, le Comité ad hoc doit etablir une
etude analytique des conclusions figurant dans la section 111 de son rapport
a la trentieme session de l'Assemblee génerale~ et formuler toutes observations
et recommandations qu'il pourrait juger bon de faire au sujet de son mandato.
17. Les sections IV et V du present rapport sont consacrees a ces deux questions.

18. 11 semble opportun de souligner la complexite des considerations politig~es

qui interviennent dans les travaux du Comite. Des efforts et des consultations
realistes et intensifs sont donc necessaires pour realiser de nouveaux progreso
Le Comite ad hoc a etabli au fil des ans un mecanisme a cette fin.

III. EXAMEN DES VUES DES GOUVERNEHENTS

19. Dans l'exercice de son mandat, le Comité ad hoc pour la Conference mondiale
du desarmement estime qu'il y a lieu de presenter l'aper~u suivant de l'etat
actuel de l'opinion SUl' la convocation d'une conference mondiale du desarmement,
prépare a partir des vues des gouvernements figurant dans ses rapports aux
vingt-neuvieme et trentieme sessions de l'Assemblee generale 6/, et exprimees
a la trentieme session de l'Assemblee et a la session actuelle du Comité ad hoc.
Les vues formulées apres la parution du dernier rapport du Comité ad hoc sont
reproduites in extenso dans l'annexe au present rapport.

20. De nombreux Etats demandent avec force qu'une conférence mondiale du
desarmement soit convoquee des que possible, apres avoir éte preparée comme il
convient, et ils ont propose des resolutiJus a cette fin. Ils jugent essentiel
que tous les Etats possedant des armes nucleaires participent a la conference,
mais soulignent que tous les Etats devront participer a la conrérence sur un
p~.ed d' egalite. SeLon eux, une conf'énence mondiale du désarmement ains i
convoquee pourra approuver des principes directeurs pour un desarmement universel,
en particulier dans le domaine nucleaire, et pour l'affectation des ressources
ainsi liberees a la coopération economique internationale. A cet egard, ces
Etats estiment que, s'il s'avere impossible de convoquer une conference
mondiale du désarmement s il faudra convoquer une session spéc í.al,e de L"Assemb'Lée
genérale de l'Organisation des Nations Unies consacree aux problemes
de désarmemerrt ,

21. D'autres Etats sont favorables a des negociations et a l'application de
mesures concretes de déb~ement et, a cet egard, ils considerent que la
convocation d'une conference mondiale du désarmement qui pourrait jouer un role
de catalyseur dans les instances internationales serait utile, a condition que
cette conference soit préparee avec soin et que tous les Etats dotes d'armes
nucleaires y participent.

§j Ibid., et ibid., vin:;t-n§!uvieme session. SuppHment No 28 (A/9628).
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22. Un autre groupe d'Etats appuie fermement la tenue d'une conférence mondiale
du desarmement et a deja. propose des resolutions a. cette fin. D'apres ces
Etats~ l'idGe d'une conference mondiale du désarmemellt prend chaque année plus
de force et d'intéret politiqueo Les membres de ce groupe sont convaincus
que les conditions politiques necessaires a. la convocation d'une conference
sont réunies, en raison notamment de la detente et de l'importance croissante
de la question du désarmement , La coní'ér-ence devra etre convoque e des que
possible et les mesures preparatoires, prises sans délai, devront comprendre
comme élement essentiel la definition effective des questions qui seront
examinées a. la conference. Par ailleurs, les problemes dont la solution est
considéree par certains comme une condition prealable se preteraient mieux
a. une tentative de reglement par la conference elle-meme.

23. Certains Etats ont eté d'avis que le Comité ad hoc avai't acheve l'étude de
l'attitude des Etats et que l'Assemblee génerale~ a. sa trente et unieme session,
devrait decider de modalités appropriées en vue de la convocation d'une
conférence mondiale du désarmement.

24. certains Etats ont exprime un autre point de vue; selon eux , le Comité
ad hoc devrait appeler l'attention de l'Assemblée genérale sur le fait que tout
en sachant ce que son oeuvre a d'irrempla~able a. certains egards, et malgré
les efforts deployés par tous ses membres, en particulier par son Président,
pour progresser dans la mission dont il est chargé, le Comite considere
néanmoins qu'il constitue a. cette fin un mécanisme important certes, mais rien
moins qu 'adéquat.

25. Un Etat doté d'armes nucleaires a exprime l'opinion que l'Assemblee genérale
pourrait noter, par consensus, qu'une conférence mondiale du desarmement pourrait
jouer en temps opportun un role dans le processus du désarnement. De l'avis
de cet Etat, cependant, dans les circonstances actuelles, ce n'est pas l'absence
d'une instance appropriee mais le manque d'accord politique qui constitue le
principal obstac~e aux progres en matiere de ~esarmement. Une conference
mondiale du désarmement ne pourrait sans doute pas surmonter cet obstacle et
ainsi elle generait probablement beaucoup plus qu'elle ne favoriserait les
efforts déployés pour réaliser des accords concrets $ur la limitation des
armements. 11 serait done prématuré a. 1 'heure actuelle de convoquer une
conférence mondiale du desarmement, d'en fixer la date ou d'en commencer la
preparation.

26. Selon un a~tre Etat doté d'armes nucléaires, une conference monaiale du
désarmement ne peut etre convoquée que si certaines conditions préalables a. la
créatrí.on d 'une situation propice a. un désarmemerrt veritable sont remplies. La
convocation d'une conference mondiale du desarmement, ou sa preparation, ne
pourra etre acceptable que si tous les Etats dotes d'armes nucleaires, en
particulier les deux superpuissances nucleaires, s'engagent : a) a. ne pas faire
usage les premiers des armes nucléaires, en particulier contre les Etats ne
possedant pas d'armes nucléaires; et b} a'mettre fin a. leur presence militaire,
quelle quien soit la forme, sur les territoires d'autres pays.

- 5 -
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IV. E'I'UDP. ANALYTIQUE DES CONCWfHONS FIGURANT DANS LE RAPPORT
FnT\m'~NTE A L I Af,SFNBIJEE GENEHALE A DA 1'nI~l\lTH¡ll': SESSION

,''(. Dans llaccomplissel'lent de cet.te partie de son mandat, le Comité ad hoc
l'l"i':",l"nte l'et.ude ana.Iyt í qus suivante des conclusions figurant aux par'agr-aphes 40
.. JI/¡ de Ron rappor t al'Assemblée generale (trentit'me session).

,'1\. On se souv i endr'a que la C'onférence mondiale du désarmement est cons í dér-ée
1''11' (le nomhreux rouvernements comme un» instance internationale pour la recherche
,1'un accorrí sur le désarmement general et complet effectué sous controle
iiltel'llHtional efficace, R la fois dans les domaines nucleaire et classique..
,'Ll ('pUe i(1ée jouit d 'un large appu í de la part des Ebat s , mais Hs cons í.dérerrt
qllP ¡:la réalisat.ion appelle

R) La pRl·ticipation de t.ous les Et.at s , notarnment de taus les Etats dotes
ti t"l'mps nuc l éa i r-ea :

l~e pr~parat.ion Roigneuse.

I'Rrnd les Etats dotes d 'armes nuo l.éa.í.r-es , une d íver'gence fondamentale
,~'t,~'inions sur la date et les conditions de convocation de la Conférence s 'est
menifestée et persiste encore a l'heure actuelle (voir les paragraphes pertinents
du rrésent rapport).

,\', f'ans leurs reponses a la communicatJ.on que leur a adr'easée le Secretaire
r;énéral en application d,:, la resolution 3260 (XXIX) de l'Assemblee genérale,
\'ertRins Etats orrt enví sagé de donner a la conférence mondiale du désarmement
une fonction différente, celle de doter l'Organisation des Nations Unies d'un
s~'stel1'le effieace de désarmement. Pour y parvenir et faire des pr'ogr é s tangibles"
il letrr asemble nécessaire de renforcer les principes, revoir les directives,
¡:;t ab l i r des modal i t.és et mettre a jour le mécani ame interns.tional ~ui s 'occupe
,'les questions de desarmement.

~l. Lo1'8 de l'examen des observati0ns envoyées par les Etats sur les principaux
0bjectifs de la Conférence mondiale du désarmement, le Comité ad hoc a pris note,
ent.r-e aut.r-e s , des points de vue suivanta :

a) Les gouvernements envisageaient divers objectifs pour une conférence
~0ndiale du desarmement. Sujvant ces objectifs, ils concevaient la conference
selon deux srandes formules : i) une conference durant laquelle on chercherait
~ realiser des accords sur des mesures concretes de désarmement dans les
domaines nucleaire et classique; ii) une conférence qui rationaliserait les
mécanismes. proposerait des principes directeurs et donnerait une impulsion
aux négociations sur le desarmement;

b) La portee et la nature de la conférence varieraient en fonction de
la tache qui lui serait assignee:

c) Ce:ctaines conditions politiques qui seraient valables pour une
20nf~'ence visant a prendre des mesures concretes de désarmement ne le seraient
pas nécesse.i.remerrt pour la corrvocut ion d 1une con:férence qui aurait des objectifs
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plus limités. Pour une conference de ce Benre~ un climat politique inter­
nat íonal, particulier ne s' imposerait peut-etre pes;

d)
complexes
problemes

Les tra~aux pr6paratoires pour une telle conférence seraient moins
que la preparation d1une conference cherchant a résoudre les Grands
de désarmement.

32. L'écrasante majorite des Etats continuaient a penser, cependant~ que, quelle
que sOlt la tache confiee ii la Conference mondiale du désarmement, la preparation
adequate de la conférence et la participation de tous les Etats dotés d'armes
nucléaires et militairement importants étaient essentielles. De meme. selon un
autre Etat 7/, si ce~taines conditions prealables a la convocation d'~ne
conférence ñ~ndiale du désarmement n'étaient pas réunies, il ne pourrait y
avoir aucune conférence nOil plus qu'aucun 6enre d'aetivite preparatoire.

33. C'est dans ce eontexte qu'ont eté tirees les conelusions fieurant aux
paragraphes 40 a 44 du rapport du Comite ad hoe a llAssemblée générale
(trentieme session).

34. Conformément a son mandat et en application de l'alinea b) du paragraphe 2
de la resolut.í on 3260 (XXIX) de l'Assembl.ée generale, le Comité ad hoe a
poursuivi ses eonsulta+'ions avec les representants de tous les Etats possedant
des urmes nucleaires. A la suite dE ces eonsultations, il s'est rendu eompte
que l'Union des Républiques soeialistes soviétiques était eonvaineue de la
necessité de convoquer immédiatement une conférence mondiale du désarmement.
Les Etats-Unis, quant a eux, continuaient a penser qu'étant donné la situation
politique, il était prématuré de convoquer une telle conferenee (voir par. 25
ci-dessus). La position de la Chine sur tous les aspeets de la question est
exposee en detail dans l'annexe au present rapport (p. 9 a 59). La France
et le Boyaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord, pour leur part,
es't imaierrt qu 'une conférence mondiale du désarmement pourrait jouer un role
utile dans le dOQaine du désarmement a condition d'etre soieneusement preparee
et que toutes les puissanees nueléaires et militairement importantes y
participent.

V. OBSERVATIONS ET REcmiHANDATIONS DU COMITE AD ROC CONCERNANT SON MANDAT

35. Apres avoir étudie les vues des gouvernements eoncernant divers aspects de
la convocation d1une eonférence mondiale du desarmement et divers faits
connexes, le Comite ad hoc constate que les Membres de l'Organisation des
Nations Unies en general souhaitent manifestement que des progres soient faits
dans le domaine du desarmement et ont appuyé des propositions susceptibles
d'aboutir a eette fin.

36. A cet égard, l'idée d'organiser une eonference mondiale du desarmement pour
traiter des problemes du désarmement, qui date de la premiere Conférence au
sommet des ehefs d'Etat ou de gouvernement des pays non alignés tenue en 1961
a Belgrade, a été appuyee par un grand nombre dVEtats Membres de l'Organisation

1/ Pour plus de details, voir annexe, p. 9.
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des Nations Unies, encore qu'a des degrés divers et avec certaines divergences
de vues quant aux conditions a remplir et quant a certains aspects relatifs
a la convocation de la conférence. Un apergu des principales manieres
d'envisager le probleme a éte presenté daos la section 111 du present rapport.

37. En ce qui concerne la convocation d'une conference mondiale du deoarmement
daos les conditions actuelles, aucun consensus ne s'est encore degage au sein
des Etats dotes d'armes nucleaires~ dont la participation a une conference
mondiale du désarmenent est jugee essentielle par la plupart des Membres de
l'Orgaoisation. Il semble donc au Comite ad hoc qu'il faut continuer de
slefforcer de creer des conditions adequates pour l'orgaoisation d'~e conference
mondiale du désarmemerrt ; a cet egard, les occasions qui s'offrent et qui, de
l'avis des Etats Membres de l'Organisation, sont de nature a favoriser des
progres daos le domaine du désarmement, doivent etre saisies et pleinement
mises a profit.

38. A la lumiere dUo contenu du present rapport et des observations susmentionnees,
le Comite pense que l'Assemblee generale voudra peut-etre examiner s'il y a lieu
de maintenir en activite le Comite ad hoc pour la Conference mondiale du
desarmement.
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allemand, angl.aí.s , arabe, _
e spagnol, frang ais ou russ~./

¡Origine.l

AFGHANISTAN

ALBANIF.

Le Comit~ ad hoc pour le. Conf'érence mondiale du désarmeraenti e. poursuava avec
bee.ucoup de comp~tence l'etude de cette question dsns le ce.dre du mandat qui lui
e.vai tete confie pe.r l' Assembl~e g~nere.le. Me. délege.tion estime que ce comite,
une fois de plus, e. ete a meme de souligner le. tendance gen~re.le qui se degage
en faveur de le. convoce.tion de la conf'ézence , e.pres qu' e.uront ~t~ termines lE'S
prepe.re.tifs concernant a la fois le ste.de pr~limine.ire et le. convoce.tion finale
de la. conrérence grace a le. ooopéz-aíri.on et a le. pe.rticipation de tous les F.tats
dotes d' armes nucl.éaí.res , Je tiens a réiterer la position de me. del~ge.tion en
dise.nt que nous appuyons pleinement la convoce.tion d'une telle conrérence et
nous sommes certains de son aboutissement daos le domaine du dés armementi , compte
tenu de le. décí sí.on adoptiée pe.r les pe.ys non al.í gnés , (18 novembre 1975 ­
A/C.l/PV.2090, p. 57)

.aTote : On trouvere. ci-e.pres les vues exprímées par les gouver­
nements, au sujet de le. convoce.tion d'une conrérence mondiale
du desa.rmement. au cours de le. trentieIll€' session de l' Ass emblee
generale, lors de séances plenieres ou de séancea de le.
Premiere Commission, ou au COUTS de le. sixieme session du
Comite ad hoc pour le. Conference mondiaJe du dese.rmement.
A la fin de chaqué extre.it figurent, entre pa.rentihéses , le.
de.te de le. decle.re.tion, le. cote du compte rendu de sé an ce
de l' organe 011 elle e. ~t~ fe.ite et le. :e.e.ge pertinente du
texte mim~ogre.phi~ de ce compte rendu~/

La convocation d'une conrérence mondiale du désarmemenf f'ait partie aussi
de le. propagande que les deux supe.rpui.saances imperialistes menent en matiere
de dese.rmement. Une corrré rence mondiale, pe.r l'intermediaire de laquelle les
socio-imperialistes pretendent realiser un d~sarmement general et complet, est non
seulement impossible mais aussi tres dangereuse , Le deroulement des evenements
daos le monde, la presence des bases et des flottes militairE's des deux super­
puissances aux quatre coins du monde , les manoeuvres militaires des blocs de
l' OTAN et du Pacte de Varsovie sont e.utant de preu....es du danger serieux qui,
menace aujourd'hui la liberte et 1 'ü~d~pendance des peuples et des F.tats
souverains. Dans ces conditions, le. convocation d'ooe telle conferE'nce ne
servirait qu'a. creer des illusions et a decevoir les peuples. (20 novembre 1975 ­
A/C.~/PV.2094, p. 52)
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ARGRNTINF.

Il esf inutile d'indiquer qu'il faut etudier toutes Lea possibilites
existantes pour donner un plus grand elen aux négo cí atd ons multilaterales de
des arme ment • A cette fin - et cela decoule de ce qui precede - il faudrai t explorer
la possibilité de creer un nouvel orgene de negociation qui facilite la présence
de toutes les puissances dotées d'arIIFs nuc.í é ai re a et de toutes les sut res puissances
mili tairement importantes. Fh effet, et sans pour autent cesser de demander
que l'on tente d'apporter les modifi.cations structurelles requises a l'organe
existant, il serait bon d'envisager la né ces aí bé de ne pas etre rive a la forme
et de pouvoir examiner pragmatiquement d'autres solutions.

Des le debut, nous avons cru qu'une conf'é.ren ce mondí al,e du désarmement,
qui serait dliment preparé€l et qui beneficierait de la participation irrempla~abl€l

des puissanc€ls susmentionne€ls. pourrait etr€l. €lIle aussi. utile a cette fin.
Voila la posi tion que les pays non alignes ont toujours soutenue.

Toutefois, il nous faut constater ave e Inquiét.ude que le rapport du
Comité ad hoc ne permet pas d'etre optimiste a ce sujet, en dépit de la
competence et de la ténacité avec lesquelles son président et son rapporteur,
M. Hoveyda et M. FJ.ias. ont mené Les deliberations.

Le Comite peut, en fait. constituer un pas constructif vers l'etablissement
dI un o rgane representatif de négociations. Ma.í s , comme l'indique le rapport,
llattitude des pa¡ys dotes d'armes nucleaires reste inchEngee. Cela inclut
Les deux puis sance s qui n 'ont pes participe directement aux travaux du Comí te.
~me si l'on pretend que la conference n'est ni opportune ni necessaire,
ou que certaines conditions préalables doivent etre remp.l.i.es , il faut
rappeler que personne nla le droit de veto a l'Assemblee generale et que cette
situation ne pe uf pas se pourauí vre indefiniment.

Fb meme temps. nous tenons a Lance r un avertissement sur le danger
qu1entraí'nerait le fait de ceder a la tentation de convoquer une conrérence
rrondiale du desarmE.'ment sans la présence. ou en dépit de l'opposition, d'une ou
deux puissances nucléaires. Car cela reviendrai.t, sans aucun doute, a encourir
une grave responsabilite, tant il serai t enfantin de pretendre que les absents
accepteraiE'nt docilement les décisions qui auraienb été adopbées s ans leur
participatio'l'l. On peut se permettre de dire qut en procé darrt de la sorte
nous nous livrerions a un exercice rutile et nous nous lancerions, de fa~on

irréfléchie, dans une impasse. (30 octobre 1975 - A/C.l!PV.2073, p. 33 a 36)

LE' representsnt de l'ArgE'ntine dit que son pays a été partisan, d~s l'origine,
de la tenue d1une conférence nondí.al,e du désarmement. qui doit faire l'objet de
préparatifs appropriés et doi t repondre a certaines conditions essent Lef.l.es ,
telles que la pa.rticipation de tous les F.tats dotes d'armes nuc.Léeírea et des
pays importants du point de vue mili taire. Cependant, il s test heurte a
l' opposi tion ou a la reticence de certains pays. dont le point de vue ne peut
etre meconnu. Le 30 octobre 1975, a le. Premi~re Commission, la délegation
argentine a signa.lé le danger qu' il y aurai t a reunir une conrérence mondiaJ.e
du. desarmement dont seraient absentes ou a laquelle s 'opposeraient une ou
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plusieurs pui.as ences nucléaires (voir ci-dessus). Naturellement, ces pays
n' accepteraient pas docilement des décisions approuvées en dehors d' eux et de
ce fait, les efforts seraient inutiles ou aboutiraient a une impasse. La
conférence n'est pas une fin en soi, mais un moyen d'arriver BU desarmement
général et complet, concept que l'on néglige frequemment dans les deliberations
sur le dE1isarmement. S 'il en est ainsi, il faut proceder avec mesure, en éval.uarrt
avec soin les conséquences de toute decision precipitee. (5 mars 1975 ­
A/AC.167/SR.32, ~. 6)

L<;able

.,

si les principaux F.tats ne sont pas resolus a realiser un desarmement qui ne
porte pas atteinte al' equilibre des forces et qui ne menace pas la sécuri.t.é ,
il faudra craindre que les negociations sur le desarmement ne progressent pas
davantage non plus a 1 i avenir. Toutefois, mon gouvernement continuera a defendre
l'idée d'une conférence mondiale du désarmement et il espere que la conclusion de
la Conférence sur la securite et la cooperation en F.urope, qui vient de se tenir
a Helsinki, marque l'aube d'une epoque plus propice a la' reduction du gí.garrte sque
arsenal d'armes conventionnelles et nuc Léaires , Surtout, l'opinion publique
mesurera la ré uss.i te de la poli tique de detente aux résultats cbtenus daos ce
domaine. (2 octobre 1975 - A/PV.2371, p. 52)

, ,
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Le représentant de l' Autriche dit que, en réponae a une lettre du Secrétaire
genéral, le Gouvemement autrichien a indique, il y a presque quatre ans, qu'il
jugeai t nécessaire qu' une conférence mondiale du désarmement se réunisse en 1974.
Aujourd'hui, en 1976, cette conference parait bien plus éloignée. A premiere
vue, il serait facile de determiner la cause de cet echec; étant donne qu'une
conférence mondiale du désarmement ne pourrait etre utile sans la particip~tion

de toutes les puissances nucléaires, il faudrait en imputer la responsabili té
aux puissances nucléaires qui refusent leur participation. Cependant, une
analyse plus poussée montre que l'imagination nécessaire pour sortir de cette
impasse a fait defaut. En premier lieu, les raisons profondes de l'attitude
négative de ces puissances nucléaires n 'ont pas été examinées et, en deuxi éne
lieu, adopter une stratégie du tout ou rien, a peut-etre été une erreur. Fn
effet, en prévoyant une grande conférence au niveau le plus éleve pos~~ble,

chargée de résoudre tous les prob.í.émee du désarmement, peut-etre a-t-on visé
trap haut et, par cela, facilité la tache aux critiques. Au cours des consul­
tations tenues pendant la trentieme session de l'Assemblée générale, diverses
délégations ont posé la question de savoir s 'il ne vaudrait pas mieux abandonner
les efforts en faveur du désarmement, qui risquaient d'aboutir a de nouvelles
frustratioI"'S. Le Comité a examine pendant deux ans la question primordiale,
e' est-a:-dire la position des puissanees nucléaires quant a la tenue de la
conférenee. Le pessimisme aetuel semble confirmer 1 'idee que tout a deja
etié dit a ce sujet. II faudrai t donc, de l' avis de la delégation autrichienne,
chercher ailleurs la solution. Le Comité doit poursuivre ses contacts ave e les
puissances nucléaires, pour deux raisons importantes : d'une part, pour déceler
des changements évelltuels dans leur position et, d'autre part, pour ne pas faire
oublier que le désarmement nucléaire est une préoccupation fondamentale de tous
les Rtats non dotés de techniques nucj.éaires ,
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OOi~l\Nmtl'l\~nt qu~ll.1 sant lNl llIotif'5 vt'rittibl<:'tl dt' lr-1H' f¡,U.it,wlf' ll.rt,llf'IJp,
~l t.v\lt ?-t&t d~ cnnsli', .,. l~ ComitG do i t, tli'!' p:,\r1lror ttln.lloptl"t une- st.rll.t.'::p:,ip
du I\tNlt I.'U ri('u l

•• il fnudro.it plutot t'nvirlnp:t'l' dot"~r-¡,"J,V'Ilt\t el!"!'! l1'lp~l¡rF-;;;

Pl'\.'til'lN1Sivt's ~nm~l!'ptit'lé!'s de faciliter lo. c:onI¡tJc:l';I.t.iDl'\ 11'w'\f' ('of¡r;:rt"nrp rnonrli/-1.1f'
,\u dGS81'Ulli'l\\C'ut, tClUt en Vl!'illnnt ti prétlt'l'V't"r l'ncquin <1(" (~l"r. I:rni!'! elF"rnif:ft-'~ flnn~pf::'

(13 juillt:'t. 11.}'¡6 - A/AC,167/SR,~5. p. ~:)

Bli1.GIQUl':

La dimension nucléaire ne- pE'ut pas nous ftri re oublier '111' f.l.\ltour de- r.e~

arsenaux se- sont constit\~es ~' aille-t~s d'immenses réserveo d'~rmes

~""t'ntionuelles \lui requiel"eut de notre part une prise de posi tion de plus
en plus pNssante.

m faisant l'inventaire des qUE'stions dont nous sommes sa.J. Sl. S , noua sommes
te.ntés de ~roire que notre approche de problemes aussi vastes et cependant
telleOle'ot inmediats est trap abstraite, trap enlisée dans une négociation qui
t;end a devenii- hermétique, bien qu'elle nous concerne tous au premier degré.

f.epuis un certain tel1!lS déj a, cet aspect de la question a été perr;;u et des
;¡;uggestions out été fai tes, dans cette enc€'intE' et ailleurs, pour y remédier.
Le projet> d'une conférenc."e mondilale du désarmemE'nt répond entrE' autres a cette
i'ré¿¡ccupat>ion. La. Belgique s test e:l\,:;,:lriméE' a plusiE'urs rE'priSE'S a ce sujet et
5'es~ ~r¿¡ü~n~ée en faveur de cett>e idée, pour autant toutefois que les conditions
de i'réparation. de contenu et de participaticn soient réuniE's.
(L,j nc~"embre 1915 - Aje .l/PV, 2081, p, 17)
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BULGARIF.

e '!"Elt RWr' \'!"t.+." vnl\111t.é dl? l'éal i BI"1' lE' dl?sarmE'ment comp'l e t, qUE' nous
aPI1\1YonEl la convo cat.ion d'UI1f> ('onfét'f'l1cl" mondialE' du dg;ElarIllf'll\(cnL c0l1Gacr6p
uniqul?mE'nt. au d~sal'ml?ml?nt., avec la plE'il1E' pa.rb i c í pat.i.on de tous Les payo é't
pl~p!'l.l'at.i\1n adéquatl? qui \'l'pf>l'ait une atmo8ph~1'E:' f'avo rab.Le a la r;<;a1isati'111
1>{>¡:1ultat.8 i'ósHif¡:;. (lQ novembro 1975 - A/C.l/PV.209l, p. ?h)

BHO\rrAN

NOUB pstimons qu(-' la convocati on o' une conf'é rence mondiaJ.E' du d1'sarmC'lflC'nt.
RWC la rartíci.pat.i on dt" toua 1(,El pavs , not.amment, dt" tous Les l;:tats dotés d'nrmNl

n\lcl¡;;ail'f'a~ jOUE'1'a un rolE' r:-xtrelllE'l\le"nt ut í.Le . La. n~cE'asi ti2l de convcque r
CE'ttE' confé~nc~ aU plus tot E:'st rt"cónnUe par un nombre toujours plus grand d'F.tats.
11 faut done qUE' l'on passe aUX pr~paratifs pratiqu~s de la. conf~rt"ncE' en
~largi8sant, a la présente st"ssion, les pouvoirs du Comité ad hoc. Ceux qui
boycottent les préparati fa de la conréren ce et t"mp@chent la. mise en oeuvre des
quat'N' l'éeolutiohS de l' AMt<'mbl~E' ~néraJ.e SE' t:rouvent dans un Lao Lement t.oujour-s
plus gra.nd, paree qu t i.Ls Mfient la volont~ des peup'í.es E't s'opposent aux
d~cisions de notre Organisa.tion. (26 sE'ptembre 1975 - A/PV.2363, p. 82 et 83)

F.tant. d.on\1¡!; L'E'P- cons í \'\.él'atione ~ ma dél~p;ati()n SI" félici tera de la convocation
(1' \mE' \'\)nré'l:~nN' lIPndiall" du déBal'll\pml?'\1't di APl'Ont diBcut6('l'l tOUt(,A lE'S pos s i b i 111.f~r;
I"t 11"B ~t.Udl"B I"n 'VIIl" I'J'un r'\.¡;;Elai:'InI"ll\l"nt compLeí, , awc la participat.i on ¡lE' Lo us
1l"B PR.,YEl. 11 n'\"s"l-. pREl bl"B01n ~ el" stadl"> dE? BOlll1p,nel' la n6c("sBit6 dE'
pl'éPR1'Rti fEl l"omp1"tEl dfl.11El ('1" but. (3 octal,!,!" 1975 - A!PV. 2374, p. (; q

TI ressort des échanges de vues et des documents concernant cette question
que la grande majorité des F.tats souscrivent a 1 'idee de reunir d'urgence la
conférence du désarmement. Tous s' accordent a penser que la convocation d' une
conférence mondiale du désarmement constitue une nécess í bé politique urgente,
et le moment est venu de commencer serieusement les preparatifs de cette conrérence ,
Durant l' année en cours , le Comité devrai t s' empl.oye r' activement a surmonter
les obstacles qui, ont éte délibérément placés sur son chemin pour gener ses
travaux. TI devrait, comme son mandat Luí, en donne le pouvoir, recommander a
l'Assemblée générale, lora ae sa trente et unieme session, que la conference

Les i' "-"")1'·ts pour p:romouvoir le d€sarme'ment nucl~eire p rendrai.en't leur
t"nti~h"t" di. .iai.on avec la participation de toutes les puissances nucl.éai.res .
Chaqué snnée qui pasae faít ressortir davantage la nécessité d'une tE'lle parti­
cipation et d'une adhésion universelle aux traites existants dans le domaine
nucf.éaire , A not.z-e avis, dans la conjoncture actuelle, la convocat.i.cn d'unE'
eonférent:e mono.iale du désarmement contribuerait cons i dé rabkemerrt a. atteindre
ces objectifs; il est a esperer que l'Assemblée genérale réussira a surmonter
f'inalement les obstac1es qui freinent sa tenue. (11 novembre 1975 ­
A/C.l!PV.2083, p. 21)

11
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mondí al,e du dés armenenf soi t convoquée dans un proche avenir et que ses
préparatifs concrets soient amorc~s. Le Comit~ doit organiser ses activit~s

de fa~on a empecher les adversaires du désarmement de se mettre' en travers de la
volonté de la grande majori t~ des Rtats et de déformer les posi tions et les
recommandations concert~s.

__ LZ! --
Par cons

mondiale du
ou bien pas
convaincue q
indispensabl

1,

Le rep résent.anf de la Bulgarie est convaincu que la seule interprétation
exacte du mandat du Comité est la suivante : le Comité doit s'employer a établir
une base solide sur laquelle pourront commencer les travaux en vue de la prépa­
ration concrete de la conférence, c'est-a-dire qu'il doit arreter les principales
taches de la conférence, son ordre du jour, la date et le lieu de sa réunion.
(3 mars 1976 - A/AC.167/SR.30, p. 5 et 6)

BURUNDI

Pour ce qui est de> la coní'érence m::mdiale du désarmement, le Burundi
estime que le but de la conrérence doit etre l' anéantissement total des stocks
de toutes les armes de destruction massive - surtout des armes nucléaires -
l' interdiction de leur fabrication et de la mise au point d' autres types
d' armes de ce genre ,

Cependant, iJ ne faudrait pas non pl.us brU1~r les étapes en eonvoquant
une conférenee mondiale du désarmeIll€'Ilt pour déboueher finalement sur l' éehec de
l' objeeti f a attE'indre, a savoir le déaarmement; véri table. 11 faut absolument
que cette conférenee ait, au départ, de bonnes ehances d' aboutir a un résultat
pos í t í f , C'est pourquoi il s' avere indispensable que toutes les puissanees
nucléaires aceeptent de participer a eette conférence. Il est évident que la
conférence mondiale du désarmement ne pourra réuss i r que dans une atmosphére de
confianee des peuples, sans soupcons et sans méf'Lance , Il faudrait également que
les grandes puissanees fa~sent la promesse de cesser les interventions étrangeres
dans les affairef ~olitiques, économiques et militaires des autres Rtats.

Dans tous les cas, la délegation burundaise a le sentiment profond que la
question de la convoeation d'une conférenee mondiale du désarmement se trouve
aujourd'hui dans une impasse, car la majorite des pays cons í.dérerrt que la parti­
cipation de toutes les puissanees nucf.éaí res a cette conf'érence est une con dition
sine gua non. Or, une des puissances nucléaires pose des eonditions prealables
avairt la tenue de la conf'é rence , a savoir, notamment que les pays nuc.Léed res
':;:'lvent tout d'abord souscrire l'engagement sans equivoque qu'ils ne seront pas
les premiers a utiliser, a aucun moment ni en quelque circonstance que ce soit,
les armes nucléaires, ~t, en particulier, qu'ils n'utiliseront pas les armes
nucléaires contre les pays non nucl.éaí.res et les zones dénuc.l.éar-i sées , et qu'ils
retireront de l' étranger toutes leurs forces armées , y eompris leurs missiles
nucléaires, qu 'ils demanteleront toutes leurs bases militaires, y eompris les
bases nuc.Léaí.res , se trouvant sur les territoires d'autres pays. Il faudrait faire
remarquer aussi que eertains pays ne veulent pas etre endormis ou trompes par la
convocation d'une conrérence mondiale du désarmement qui ne servirait qu'une
propagande visant a camoufler la course aux armements ou a maintenir l' equilibre
des armements de eertaines princiTlales puissances nucléaires.
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Par cons équerrb , le choix est clair : ou bien, la tenue de la conférence
mondiale du désarmement sans la participation de toutes les puissances nucléaires,
ou bien pas de conférence du tout. De toute fagon, ma délégation reste
convaincue que la participation de toutes les puissances nucléaires est
indispensable. (18 novembre 1975 - A/C.l/PV.2090, p. 16 et 17)

CHILI

Nous sommes d'accord avec ceux quí, estiment qu' il faudrait penser a. un
mécanisme plus efficace que la Conférence du Comité du désarmement, quí, permettrait
des négociations multilatérales réelles de caractere universel et auxquelles
participeraient toutes les puissences nucléaires. A cet égard, la réunion d' une
session extraorfl:naire de l'Assemblée générale et la conférence mondiale du
désarmement projet1".e, sont des idees dignes d'un examen urgent. Le Comité ad hoc
chargé de la préparation de la conférence mondiale - comité dont fai t partie
le Chili - devrai t terminer ses travaux par une reconrrnandation finale a. la
trente et unieme session de l'Assemblée générale. (19 novembre 1975 ­
A!C.l/PV.2092, p. 32 et 33)

CHINF.

Fill ce qui concerne une conférence du desarmement. la Chine conserve la
position qu'elle a adoptée il y a longtemps, a. savoir que la conférence doit avoir
un but tres précis et répondre a. des conditions préalables. Ce but précis , c' est
l'interdiction complete et la destruction totale des armes nucléaires, et
absolument pas la prétendue limitation des armes stratégiques. Les conditions
préalables sont les suivantes : tous les pays nuc.léaires, et notanrrnent les deux
superpuissances nu.cléaires, l'Union soviétique et les Fotats-Unis, doivent tout
d' abord souscrire a. 1 'engagement sans equivoque qu'ils ne seront pas les premiers
a. utiliser, a. aucun moment et en quelque circonstance que ce soi, t, les armes
nucléaires et, nobammerrt , a. ne pas utiliser les armes nucléaires contre les paya
non nucléaires et les zones dénuclearisées et qu'ils retireront de l'etranger toutes
leurs forces armées, y compri:... leurs missiles nucléaires, qu'ils démanteleront
toutes leurs bases militaires, y compris les bases nucléaires, se trouvant sur les
territoires d' aut.res pays. Etant donné que les superpuissances ont meme refusé
de souscrd re l'engagement mínimum de ne pas utiliser d'armes nucléaires contre
des pays non nucléaires, comment peut-on dire que les conditions nécessaires
pour convoquer une conférence mondiale du désarmemerrt sont déja. réunies'Z
(11 novembre 1975 - A/C.l/PV.2084, p. 26 et 27)

CUBA

La convocation de la conférence mondiale 'du désarmement peut compter sur
un appui croissant, large et actif, de presque tOU;3 les pays , Cuba appuie
la convocation de cette conférence, a laquelle participeraient tous les
Etats Membres ou non des Nations Unies, les pays de grande taille comme
les pays de petite taille, les pays nucléaires comme les pays non nucleaires,
dans des conditions d'égalité et chacun bénéficiant des memes droits.
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l~(' rorum n0UVt'IlU l't uni ve raeL pourra uerme t t re aux quos t i ons du dpSl1l'melllent
d'~trl' trlüt6N' de t'aco n e f'f'i cace E't de donne r ai.n ai un sens e t une v6rité 11 la
Dl~c('nnit' d11 d0S11!'mt>m('nt.

~lll dél(>r,ation espere que le Comité ud hoe pour la Con I'é re nce mond i al,e du
•'1t-sn.rmemt'nt cont inue ru d ' \O'X('rCE'r son mandat l't aura des pOUV1.Ji 1'8 pt.enduG.
n.fin Q\1(;' 1 Ion pui ase adopter les mesures néc ess ai res ti la prompte convo cat i on
d(' ce ttc conf(>r('nce. L' une des taches i.mpor-tant.e s Lit' ce t.te derniprp ae r-a
d't'xruuiIwr tous 1('8 moyens propres a aboutir i¡ un désarmement p;6néral et comn l e t
8("'U$ c(mtroh' international e f'f'i cace , de m~me que dI ansIyse r les con séquerices
éCülh111UqU('S e t sociales nuisibles de la course aux armement.s po ur '1' human.i tp o t
d'approfondir la relation qui existe en tre 1(' désarmemc>nt C't le développement
so c'i o-économí.que , LaqueLl.e affecte par-t icul i srement. Les ra.ys ('\1 d6V<'loPPE'mE'\1t.
(H~ novembr-e 1975 - AlC.1/PV.2090, p.b3 t't 64)

DAi~¡;;¡"\J\RK

Rn ce q ui conce rne la question dl,mt' conf'érence mondi a.Le du dé surmement.,
~"n t"-~U\~rn~ll.'€'nt ~::;t toujours d1a\ris que la ConférencE' du Comité du désarmement
- e u 1'~ut-E:trt" un aut re o rgane de compos i t.i on s i.míLai re l't res t r-ei nbe - de vra.i t
~tl't" 1 I i.ns tance es sent i e He pour Les délibératiolls mul.t i Lat.é ra.le s sur les questions
':'e jt-ss.r:~~ent. de fa~Oll a aes ure r 00(' étude objective, réal i s te et complete des
.;U<:"sti-:ms tres complext>s en jeu. ToutefoiS , 110US penSO\1S qu I une con f'é ren ce
'::.~l,¡jiale du d~s8.1·lI!e'ment, si elle étai t prépe.rée avec grand so i n e t si elle
~u..."'lissait 1 I sr!,ui tres Large d~' la communaut é mondi al.e , pour-rai, t ouvri r la vo í e
ai; F-l".:"~;;res .:-t",,,.~:::.:'t' a des résul te.ts ccns t.ruct.i fs dans le domaine du désarmem('nt.
lt.:-....-s fais,;ns :lctre la reconmandat.i on se.Lon Laque Ll e 1.:- Comí.té ad hcc devrai t
?0'Ul~uiVl"€' ses t.ravaux a.:fin de preciser encore Les quest.i.ons qui pourraient etre
1::::ile;::¡ent exszainées s le. con rérence , Les aspe cts pr-at.i qoes de la convocntion de
~tte C'0rS¡h~enc'€' pcur-rorrt peut'-etre é'tre examinés a une date ult ér-i e ur-e .
(17 ~~~~~ 1975 - A!C.l!PV.2089, p.8)

F.GYPTR

:re tc1.o."te eva cence , le probleme est compl.exe et compliqué. A part des
ré:t:::ll:.ses 'ter-l-niqu.es a des questions multiples e t compliquées, il exige
CiPs décisi;:ns pclitiqt..>es au nive au le plus élevé. Parfois, nous, les
pE'1:.i t.es p1.risssnces, pensor..$ que ces décisions politiques ne SE'ront jamais
;'rises~ t,ien q<:l.i? les réponses techniques existent. Clest pourquoi, il faudrait
~w.';mt? c::·::::eéren~e ::JO:::d.iale d'...l. désarr;¡ement ait lieu, a laquelle participeraient
l€'s :b.rigeants rru. :m:mde et les chei's dI Rtat a la tetE' de leurs délésations.
:r man:iat ac'W.el :lu Comité su boc ne lui laisse pas beaucOl:';:¡ de champ pour
ó.:iopt€'r les :mesu:!'€'s qu:i s·i:mposent. Le boycottage des travaux du Comité par
d€'ux ;:uissanCE"s Il1.le léaires ne 1 lapas aidé non pius, malgre la grande habileté
tie nÉgc ::ia.:tioIl et. leE e:ffurts diplonatiques dE' '-1. Hoveyda, I"E'préseatant de 1 1 Iran.
5' i 1 s' ayer€' :ion.r:diñ:"'icile de convoquer pour 1 t an prochain une conférence mondiale
á:.;. désa...'l".IIle.ment." :ma ªE1égatioIl partage 1 tavis et 1 t engagement des autres F.tats non
"," i gnés selon les([U€'ls, ·confunrement aux :résolutions de la Conference
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de Lima al, une seseion extraordinaire de l'Assemblee generale consacree
au desariñement devrait etre convoquée pour donner l' elan veulu aux négccí at.í ons
sur le desarmement qui sont actuellement au point mort, avant que la deuxí éme
moi tié de la Décenrrie du desarmement ne s' achéve sans que des ré sul.t ata aient ete
obtenus. (20 novembre 1975 - A/c.l/PV.2094, p.37)

F.QUATF.UR

Ma delegation appui.e l'idee d'une conré rence mondiale du desarmement dfímerrt
p réparée , ave e la part í oi.pat.í.on des grandes puissances nucl.éaí res et de tous les
F.tats militairement importants, car, grace a elle, on pourrait mettre sur pied
un tres vaste programme de désarmement. Nous avons Lu avec satisfaction le
rapport du Comité ad hoc et nous estimons qu' il a effectue un travail difficile
et, productif.

Nous avons constate que deux tendances bien definies se dégageaient pour ce qui,
est du but de la conférence : d'lme part, obtenir immediatement certaines
mesures concretes de desarmement et, d'autre part, faire de la conference
une tribune de grande portee politique ou pourrait aveir lieu un examen de
ce quí a eté realise et des négociations en cours, en vue de donner un nouvel
elan au processus de négociation. Les deux objectifs sont importants.
11 ne fai t aucun doute que, si l' on parvient a des mesures concretes, le p ro grés
sera considerable. 11 convient cependant de reconnaitre que le processus
act.ur-L, caracterise par sa lenteur, pourrait etre accél.ére r grace a un nouvel
appui politiqueo (11 novembre 1975 - A/C.l/PV.2084, p.17)

F.SPAGNE

Pour la deuxi éme fois, le Comite ad hoc s'est acquitte du mandat que l'Assemblee
lui a confié. Cette année , comme 1 'indique la recommandation uní.que contenue
au paragraphe 45 du rapport du Comite »t , l' Aaeembl.ée dés í rera peut-etre
examiner s' il convient de maintenir le-Comíte en fonctions selon un mandat approprié.
11 n'est pas facile a l'heure actuelle de definir un nouveau mandat pour le
Comite, car sur cette question, les positions des Rtats dotes d'armes nucléaires
n'ont pas change, comme il ressort de la conclusion figurant au paragraphe 44
du rapport du Comité, ce qui exclut, pour l'instant, la possibilite d'une
convocation a une date rapprochee. Cette conclusion du Comite laisse prevoir
la necessité de consultations nouvelles et délicates pour essayer, le cas
écheant, de trouver un nouveau mandat au Comité. (14 novembre 1975 -
A/c.l/PV.2087, p.5l)

al Conference de ministres des
tenue-8. Lima du 25 au 30 aout 1975.
voir A/10217 et Corr.l, annexe.

El Ibid.

affaires etrangeres des pays non alignés,
Pour le texte des resolutions adop't ées ,
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plus volontiers qUE' la conférence ne serai t pas une manifestation isolée mais
constituerait un processus susceptible .Ie se déve.loppen avec le temps et qu'elle
pourrait comporter une série de sessions successives ou des idees E't des méthodes
nouvelles visant a accro!tre l' efficacite de ses travaux pourraient voir le jour.
Quelles que soient les difficultes que suscite la convocation de la con rérence ,
mieux vaut la réunir qu'y renoncer.

Il ne faut pas perdre de vue que la grande majorité des dirigeants politiques
et des peuples de tous les pays souhaitent la réunion d'une conrérence du
dé sarmemerrt et qu'il faut faire preuve de pat íence , de souplesse et de compréhens ícn
lorsque 1'on examine des points de vue quí. apparaissent parfois inconciliables
mais sont peut-etre en réalite moins divergents qu'il ne semblerait. D'aucuns
continueront sans doute a exprimer l' opinion que la conrérence ne devrai t pas
etre convoquée parce qu'elle risque de susciter de faux espoirs. C'est la un
argument sans valeur qui, a. la limite, pourrait etre applique aux entire tri.ens
bilateraux sur la limitation des armes stratégiques, aux entretiens sur la
reduct::'on des troupes en F:urope et peut -etre meme a. la Conference du Comíte du
desarmement.

Les efforts deployes en faveur du désarmement dans les instances bilatérales
et regionales devraient s'accompagner d'une action visant a reunir une
conféreace mondiale du dés armenerrt , La complexité manifeste de la tache a
laquelle le Comité doi t s' atteler est imputable a trois facteurs : 1 'importance
économique de l' industrie des armemenbs , les conséquences politiques de
1 'attitude adoptée par dí.vers pa;ys, et le rapport qui existe entre déaarmemerrt
et sécurite. Le représentant de 1 'F:spagne préconí se une optique realiste :
reconnaitre que le désarmemerrt n' est pas une tache facile mais qu' il ne faut
pas pour autant remettre indefiniment la convocation d'une ccní'érence mondiale
du désarmemerrt , car l'accumulation cl'enormes stocks d'armemE'nts constitue une
grave menace.

~ 1!!!!!'IIII!M~~~===*=7;;'='.=.....=~...=.."."=....="H""'~~"'""'_'''''~~~~I
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Appelant l'attention sur les conclusions presentees par le Comité ad hoc
daos son rapport a la trentieme session de l'Ass emblee generale c/, le
représ"ntant de 1 'F:spagne exprime l' opinion que lorsque le Comit€ ana'Iysera
les conclusions qui figurent dans ce rapport et presentera a. l'Assemblee
génerale, lors de sa trente et unieme session, des observations et des recom­
mandations sur son mandat, il devr-a tenir compte de la nécessíté de réunir certaines
conditions requises (vcí r par. 42) et du fait que la position des F:tats dotés
d' armes nucl.ée.í.re s sur tous les aspects de la convocation de la conférence
demeure inchangée (voir par. 44). Il faut essayer de tirer parti de ces
deux facteurs et ne pas les laisser faire obstacle aux progreso Il faut
egalement reconnaitre que le désarmement et la securité sont intimement liés et,
lorsque 1'on considere les deux obstacles ment~.onnes, na pas perdre de vue que
la position des grandes puissances comme la necessité de reunir certaines
conditions preaJ.ables se fondent sur des raisons de sécurdte. Bien que le
renforcement de la securite internationaJ.e constitue un point distinct de
l'ordre du jour de l:Assemblee generale, si les délibérations du Comité
doivent avoir un effet tangible, elles ne devront pas negliger les aspects de
la sécur-íté internationale qui, touchent de pres au désarmement.

con
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En conaéquence , la delegat.ion espagnole se fondera sur les cOl1siderations
suivantes en ce quí, concerne les travaux du Comite : tout d'abord, la
polemique devra faire place a des ccnsí dératdons pratiques, de maniere
qu'on mette au point des solutions concretes de nature a faciliter les travaux
ulterieurs en matiere de desarmement; par ailleurs, il faut absolument preparer
minutieusement la corrrérence et y voir un processus dynamique; enfín , les
questions de securité doivent etre examinees en meme temps que les mesures de
desarmement. (4 mars 1976 - A/AC.161/SR.31, p. 6 et 7)

FINLANDF.

Compte tenu de tous ces elements, a notre avis, l'Assemblee pourrait fort bien
chercher a savoir si l'on ne pourrait pas trouver enfin les moyens d'accelerer le
processus si long néces aaí.re a la convocation d'une conrérence mondiale du
desarmement - idee que la delegation finlandaise a toujours appuyee.
Nous avons estime et continuons d' estimer qu' une coní'érence mondiale du déaarmemerrt ,
qui remplirait les conditions necessaires et géneralement acceptees, fournirait a
la communauté internationale une possibilite de passer en revue d'une fagon generale
le désarmemerrt dans son ensemble, d~ reaffirmer les objectifs en matiere de
desarmement en termes politiques et de tracer la voie a suivre et fixer les
priorités pour de futures negociations. A ce stade, il nous semble en outre
qu'une conrér-ence mondiale du dé sarmementi pourrait peut-etre donner un nouveau
dynamisme, un nouvel elan et une inspiration nouvelle a nos travaux dans ce
domaine. (3 novembre 1975 - A/C.l/PV.2075, p.7 et 8)

FRANCF.

Sur cette longue route, le desarmement, un desarmement reel, universel,
controle, est et reste plus que jamais une necessite.

La France, en ce qui la concerne, s' est prononcée en faveur du projet de
conré rence mondiale que notre Organisation etudie actuellement, projet qui, s 'il
est assuré du soutien de toutes les puissances militaires, en particulier des
cinq puissances nuct.éaí.res , peut faire sortir l' entreprise de l' orniere dans
laquelle elle se trouve aujourd'hui enl.Ls ée , (26 septembre 1975 - A!PV.2364, p.22)

IYlon pays est toujours dispose a s' associer a tout effort raisonnable
qui, lui paraitrait susceptible de reprendre la poursuite d'un desarmement reel et
~fficace. C'est ainsi qu'il a marque, lorsqu'elle a ete propasee, son soutien a
1 ¡ idee de reunir les cinq puissances nucléaires pour discuter entre elles du
desarmement nucléaire. C'est ainsi qu'il a suivi avec faveur et appuye l'idee
d'une conrérence mondiale du desarmement qui pourrait definir de nouveaux objectifs
et de nouvelles procédures d'action.

Je citerai a ce sujet la declaration franco-sovietique du 17 octobre :

"Les deux parties se prononcent en faveur de la convocation d' une
conrérence mondiale sur le desarmement, avec la participation de toutes
les puissances nucléaires a la préparation et aux travaux de cette
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conference. gui doit apporter une contribution essentielle a la progression
ve ra un désarmement general et complet et a la liberation de l'humani te
du f'arde au des armements." (la novembre 1975 - A/C.l/PV.2081. p.43 et 44)

Le Gouve rnemerrt f'r-anca.i s a ete l'un des premiers a appuyer la convocation
d'une conréz-ence mondiale du dés armement propos ée par l'URSS. comme il est
pr~t a appuyer tout effort susceptible d'aboutir a un desarmement effectif.
Si la France se trouve. au Comite. dans une situation particuliere. cela ne l'a
pes empé ch ée de contribuer a. ses travaux et de se joindre au consensus qui a marque
l'adoption de son rapport. La delegation fran~aise regrette le peu de progres
accomplis et espere qu'en 1976 les Fotats Membres paurront se mettre d'áccord
sur les conditions dans lesquelles paurrait etre tenue la conference mondiale.
Il est toutefois néceasaí re , comme le stipulent les resolutions pertinentes de
l' AssemhLée generale. d' obtenir un accord total des Fotats Membres sur le rappart
que le Camite doit presenter a. la trente et unieme session de l'Assemblee generale.
Un dé seccord se solderait par l' absence de certaines puissances et, si tous
les Fotats Membres ayant des foz-ces armées importantes n ' assistent pas a. la
conference. cette entreprise sera denuee de sens. (4 mars 1976 -
A/AC.167/SR.31. p.2)

GRANA

Une revue des questions internationales urgentes doit necessairement naus
amener au probl.éme du déaarmemen't et des mesures s 'y rapportant, quí
continue de nous preoccuper. Ceux d'entre nous - et nous sammes la majorite ­
qui. en raison du caractere restreint de la camposition de la Conference du
Comit é du désarmenerrt , sont dans l'impossibilite de f'aí re entendre leur voix
sont d'accord pour demander la convocation d'une conference mondiale du
désarmement. Cette conference, croyans-nous, contribuera a. ouvrir les impasses
dans lesquelles sont enfermees certaines puissances nucléaires et creera ainsi
la possibilite d'aborder d'une fa~on nouvelle et plus universelle les
negociations sur le desarmement. (25 septembre 1975 - A/PV.2362, p.83)

Comme l' an dern í.e.r , le rapport du Comít.é ad hoc paur la cont'érence mondiale
du desarmement ne nous laisse pas beaucoup d' espoá r . Ce rapport indique
que nous ne sommes pas encore tous d'accord sur le principe de la necessite
de convoquer une coní'érence mondiale du déaarmemerrt , Nous n'avons done pas pu
passer de ce stade au stade préparatoi.re de la conrérence ; et pourtant nous
sommes tous d'accord pour reeonnaitre que, si la conference mondiale du
désarmemerrt doit avoir une certaine utilite. elle doi t etre bien pz-éparée ,
Le rappart du Comíté ad hoc indique clairement que la grande majorite des
Fotats Membres de l' Organisation sont en faveur de la convocatian d' une
conrérence mondi ale du des armement ; paurtant, jusqu'a present, aucun progrés
n' a éte fai t dans ce sens. A notre avis, cela prouve qu' il existe une
dictature de la minarité. Ceux qui abhorrent la dictature de la majarité
devraient abharrer encare davantage la dictature de la minori te.
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Ma délégation appuie la poursuite des travaux du Comité ad hoc. Nous
suggérons toutefois que son mandat soit elargi de sorte qu'il puisse établir
un ordre du jour pour la conférence et formuler des recommandations en ce qui
concerne sa procédure. Fot, lorsque ce travail sera accompli, les delégations
qui, a l'heure actuelle, s'opposent a l'idee de la convocation d'une telle
conférence pourraient alors etre persuadees de changer d'avis.
(17 novembre 1975 - A/C.l/PV.2089, p.28 et 29)

GUYANF.

Notre Organisation mondiale ne peut plus admettre que les discussions sur
le desarmement se deroulent dans des instances restreintes. 11 est temps que
nous arretions la date de convocation d'une conference mondiale du desarmement
ou d'une sessionextraordinaire de l'Assemblee genérale consacree au désarmement.
Nous ne devons pas nous laisser decourager par le fait que l'ancienne Societé
des Nations a échoue parce qu'elle n'a pas pu venir a bout du désarmement.
La majorite de l'humanité n'était pas représentée au sein de cette institution.
De toute fagon, cet echec devrait nous inciter a des efforts nOUveaux et soutenus.
(ler octobre 1975 - A/PV.2370, p.17)

HAUTF.-VOLTA

Nous avons pris borme note de la pr-éparat i on d ' une conf'ér-ence mondiale du
désarmemerrt . Si elle suscite quelques appréhensions, elle n' en demeure pas
moins une etape qui pourrait etre décisive dans le processus du désarmement,
si elle est préparée par des pays animés de la volonté politique requise.
(29 septembre 1975 - A/PV.2366, p.76)

HONGR1F.

Mon gouvernement continue d' appuyer et de juger importantes et toujours
actuelles les propositions déposees par le Gouvernement de l'Union sovietique
aux sessions antérieures de l'Assemblée générale et qui ont été tres largement
appuyées par les Etats Membres. Nous attachons une importance toute 1 ar-t.í.cu'l te r-e
a la prompt.e convocation d'une con ré.rence mondiale du désarmemerrt ,

La mí.se en oeuvre de mesures de désarmemerrt n' a jamais ete et ne sera p as
non plus dans l' avenir une tache aí sée , 11 Y a a l' Ouest des milieux influents
qui.cherchent encore a maintenir, ou meme a intensifier, la course aux
armements et qui, s' opposent a la politique etrangere officiellement declaree
par leurs gouvernements. 11 importe que les peuples quí luttent pour la paix
et la sécurite parviennent a isoler les fanatiques de la course aux armements
et les contraignent a adopter des positions qui, répondent aux interets
des peuples. (3 octobre 1975 - A/PV.2373, p.56 et 57)
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1"1flfl:íI'f1fll'''''¡:¡ lIl{jfHli/:l.1!"R Rllt' l'41ittlE'ñt.I'lt.iOtl. 1& pópule.tion, l'l'onvi.:tonnE'm€'tlt,
l 'lflll\l~t.f·itlllli!lt.lt1f1, 1", tlt'oit. rlE' lA. llí€'t'f lÉ" dnE" dE"s f€'mmE"s, €'tc., mais nous

11' I=\V\Hl!=l ptili '1\1"'1'''' bl.b "npn!d"'l'; '11" ()(>U8 tnl"t.t.tr-< -1 '''r('()r~l S11r ]¡:¡ "onvocR'f-.ion ''1 'une

\'011 ~ t'l"l 11'1=' 1l1l:111tli R.ll=l tlu t1~s~t"tit@ttlE'O'L ef ~st i/¡!iri tabl€'trtE'nt tre.p;iquE' si 1 '01'1 song€'!
ti lit l't11IlH t.i tJt\ 11fl 11tlt.rp tnnnd€'. qui A. pN'du tout,E' consciE'ncE' des dangE'rs qui lE'
1IIt'III'H'('llt. ('ti t,tllli;t:' !'lN1Sibi1it~ fM~ ¡¡, eps da.tl~E'rs. (26 sE''PtétrtbrE' 1975 ­
A/rv,~~~, p,U4 pt 06)

Lflndt", nV1?C bE'nucoup d'e.utrE's F:ta.ts non e1iWlés. a.ttache la plus grande
lmpOl'tlltH'E' i\ In convocation dE' la conrérenc€' motldialE' du désa.rmE'll1E'nt.

NQUS continuone ii regretter que lE' Comité ad hoe pour la. Conférence mondiale
du d~l'nrmE'mE'nt n'ait pns pu faire de progrEls marquants pendant l'ennée, et ceci
bi~n qu'il ait b~néfici~ de la direction tres éclairée et tres habile de
l'nmbnssadeur d'Iran. M. Hoveyda. La maniere de sortir des difficultés dans
le~q~lles se trou~ actuellement le Comité consisterait peut-etre a en
~t~ndl~ lE' mandat. Cela lui permettrai t de ne plus etre paralysé et de prendre
des m.~sur('s utiles en vue d'un objectif commun a. l'immense majorité des pays.
n e-st indispensable de trouver les moyens de faire de ce desir une realité.
(14 no~mbre 1975 - A/C.l/PV.2088, p.27 et 28)
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L'Indonesie demande toujours instamment la convocation d'une conférence
mondiale du desarmement. Nous sornmes convaincus qu'une telle conférence ferait
plus 1argement comprendre les multiples aspects de ce probleme et confererait
un élan qui intensifierait nos efforts pour arriver ti des mesures efficaces
de limitation de la course aux a.rmements et pour aboutir ti un desarmement authentique
gr~ce a mie réduction organisée des arsenaux nucléaires et classiques existants.
(29 septembre 1975 - A/PV.2365, p. 26)

TI est décourageant de noter, dans le rapport du Comité ad hoc pour la
Conférence mondia1e du desarmement di que, ma1gré les efforts serieux et persistants
de l'amba.ssade d'Iran, M. Hoveyda, ;t de M. E1ias (Espagne), une divergence de vues
fondamel1teJ.e persiste sur plusieurs aspects de la convocation d' une telle conférence,
encare qué l'idee continue de béneficier de l'appui d'une grande majorité de pays.

Des questions aussi critiques que celles qui affectent les armes nucléaires,
mettant en cause la sécurité de tous les pays, ne peuvent etre abordees avec fruit
qu'au sein d'une conférence universelle qui pourrait commencer a jeter les bases
de mesures de limitation et de r~glémentation des armements pour tous les pays.
Cette eonférence pot~rait égale~rnt redonner la priorité ti la question de l'arret
de la eourse aux armements , et en r-articulier de la course aux armements nucléaires,
en tant qu'étape vers l'objectif final du déaarmement general et completo

Ma délégation estime qu'une conférence mondiale du désarmement, en un sens,
plaeerait eette question sérieuae et fondamentale dana l'orbite de la communauté
internationale, qui pourrait prendre des decisions. Actuellement, la question,
bien que, par sa nature meme, elle préoccupe tous les paya, a été virtuellement
de la eompétenee exclusive de la Conférence du Comité du d€sarmement. Une conférence
ti l'échelle mondiale pourrait permettre de porter l'accent sur le doma.ine des
armements et l'inefficacit~ relative des mesures prises depuis la cr€ation des
Nations Unies pour réaliser le d~sarmement. Enfin, une conf€rence mondiale du
d~sarmement, en recherchant des accor-ds , tant pour les armes nucl~aires que pour
les armes classiques, permettrait de pr~ciser les liens qui devraient exister entre
le désarmement nucl~aire et le désarmement classique, de meme qu'entre le
déssrmementmondieJ. et le désarmement r~gional.

Pour toutes ces raisons, l'Indonésie estime qu'une conference mondiale du
désarmement, ti laquelle assisteraient toutes les puissanc~s militaires importantes,
y compris les Etats dotés d' armes nucleaires, serait l' instance convenable pour

·négocier des accords devant aboutir ti un dé~armement nucleaire et classique
obligatoire pour la communauté internationale. (20 novembre 1975 - A/C.l/PV.2094,
p. 6 et 7)

d/ Documents officiels de l'Assemblée genérale. trentieme session,
Suppl€ment No 28 (A/I0028 et Corr.l).
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Déclaration du représentant de l'Iran

Mon pays, qui a été choisi, l'année derniere, pour participer a la
Conference du Comité du désarmement et qui joue un role actif au Comité ad hac
pour la Conférence mondiale du désarmement, continuera de travailler avec ardeur
a la réalisation de cet objectif fondamental qu'est le désarmement géneral et
complet (23 septembre 1975 - A/PV.2361, p. 72).

Déclaration de M. Hoveyda (Iran), president du Comité ad hoc pour la Conference
mondiale du desarmament

C'est pour moi un grand honneur que de prendre une fois de plus la parole
devant cette commission en ma qualite de Président du Comité ad hoc pour la
Conférence mondiale du desarmement, afin de vous présenter le rapport dudit comité ~/.

Je suis heureux de pouvoir dire que, malgré certaines difficultes, le Comite
ad hac a été en mesure de presenter a l'AsseIDblee generale un rapport de consensus
conforme a son mandat. Avant de parler du contenu de ce rapport, qu'il me soit
permis de dire quelques mots de certains aspects de la procedure du travail du
Comité. Celui-ci a pris pour guide le mandat qui lui a ete confie par l'Assemblee
génerale dans sa resolution 3260 (XXIX). Par cette résolution, l'Assemblee a invite
tous les Etats a communiquer au Secretaire general leurs observations sur les
principaux objecti fs d ' une con ference mondiale du déearmemerrt , compte tenu des vues
et suggestions groupées a la section II du i"'esume joint en annexe au rapport de
1974 du Comíte ad hoc pour la Conference mondiale du désarmement, f / • Par la meme
résolution, l'Assemblee a decide egalement que le Comite ad hoc r;prendrait ses
travaux conrormément a la pr-océdure etablie dans la resolution 3183 (n"VIII) de
l'Assemblee génerale, et que, dsns l'accomplissement de la tache qui lui avait ete
assignee, il donnerait la priorite a la preparation, sur la base d'un consensus, d'un
rapport analytique ou figureraient notamment toutes conclusions et recommandations
qu'il pourrait juger pertinentes a propos des observations re~ues des differents
Etats.

Comme vous le savez, la composition du Comité ad hoc offre un schéma quelque peu
inhabituel. Outre les 40 Etats nonanés en tant que membres du Comite, les puissances
nucléaires ont eté invitées a cooperer ou a. rester en contact avec le Comité, tout
en ayant les memes droits que les autres Etats. En vertu de cette pr'océdur-e , la
France, le Royaume-Uni et 1 'Union sovietique ont participe aux travaux du comité,
tandís que la Chine et les Etats-Unis ont entretenu des contacts avec le Comité
par l'entremise de son président.

~/ Ibid.

1/ Ibid., vingt-neuvieme session, Supplément No 28.
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Le Comite ad hoc, au cours de ses delibérations, disposait des reponses
regues des Etats (A/AC.167/1 et Add.l a 5 et A/10068, A/10069, A/10083, A/10090,
A/I0098), conformement au paragraphe 1 de la resolution 3260 (XXIX); il ~tait

egalement saisi du rapport de 1974 du Comite ad h~ a l'Assemblee generale ~/,
rapport auquel étaient annexes les points de vue detailles des Etats sur tous les
aspects de la convocation d1une conférence mondiale du desarmement.

Au coura de sa séance du 4 avril 1975, le Comite a decide que le Groupe (I.e
travail constit ue .en 197 4. en tant qu' organe ouvert a tous les Membres, a,evrait
reprendre ses travaux afin de rediger le projet de rapport du Comite. Le Groupe de
travail s ' est reuni du 4 j uin au 18 j uillet, sous la presidence du Rapporteur du
Comite, M. Ant~~io Elias (Espagne).

A cette occasion, qu' il me soit permis d' exprimL!r me. gratitude pour la
contribution importante appoztiée par M. Elias et ses collegues du Groupe de
travail a la preparation des donnees de base, ce qu5 ~ grandement facilite la tache
du Comité dans l'elaboration d'un projet preliminail'.'''' (~ rapport.

Parallelement aux deliberations du Comite ad hoc, des negociations officieuses
intenses ont ete menees, ce qui, en fin de compte, a permis au Comite de presenter
a l'Assemblée genérale un rapport de consensus qui eta.it asso~ti de l'accord
de deux Etats dotes d'armes nucléaires qui ne participaient pas a l'oeuvre du
comité.

Le rapport ainsi établi repond a un certain nombre d'objectifs dans les
limites etroites du mandat du Comite.

Tout d'abord, il definit minutieusement la zone d'accord sur la convocation
d 'une conrérence mondiale du désarmement portant sur un groupe representatif de
1 'ensemble des Membres de 1 'Organisation, y compris 1.'accord de puissance qui
occupent une position importante sur le plan nuc'Iéaí.re ou militaire. Ce faisant,
il souligne la complexite particuliere du probleme, quí, provient surtout des
divergences de vues séparant les grandes puissances. Cela devient particulierement
apparent dans l' introduction du rapport oñ , essayant d' etablir un dénoraínabeur
commun en ce qui concerne la conrérenee mondiale du nesarmement, le Comité ad hoc
nous donne 1 'appreciation suivante :

" . .. l' idee d ' une conf'ér-ence mond'í.a.Le du desarnement , convoquée en temps
opportun, préparée avec sain, et eL laquelle participeri.'tieut t.ous les Etats,
en particulier les Etats dotes d' armes nucleaires, continue a. etre a:p:puyee
par la grande maj orite des Etats, mais •.• les Etats non dotes d' armes
nucLéadz-es n' attachent pas tous la meme importance a certains aspects d' une
telle conference, et ... il existe des divergences fondamentales d'opinions
sur de nambreux aspects de la convocation d' une cont'érence mondiale du
désarmement parmi les Etats dotes d' armes nucleaires 2,./."

Ce passage lourd de sous-entendus est symbolique des complexités qirí ont gravemerrt ":ij',.",,'

ent.ravé la possibilite de progresser vers 1 'objectif d ''IJIle ccarérence mondiale du
désarmement. Taut jugement sur les resultats obtenu.s par les Nations Uní.es et sur

I

i!J/ Ibid., trentiel'1e session, Supplement No 28 (A/10028 et Corr.l), par. 9.
'"1
i,
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ceux du Comite ad h~. serait simpliste s'il était presente sans connaitre de
maniere upprofondie les realites que represente une telle appreciation.

En second lieu, le rapport met en lumiere les objectifs possibles d'une
conférence mondiale du desarmement, tels qu'ils sont compris par les gouvernements.
La section 1 du rapport contient une version géneralisee et resumee des points
de vue c~s Etats Membres sur les objectifs principaux, sans necessairement
indiquer leur ordre de priorite ou le degre d'accord intervenu sur chacun d'eux.
Une évuluation des commentaires re~us des gouvernements sur ce sujet permet d'iden­
tifier deux modes d'approche largement derinis quant aux objectifs possibles d'une
conférence mondiale du desarmement.

Selon la premiere approche, une conference mondiale du desarmement devrait
avoir pour but l'adoption de certaines mesures concretes de désarmement.

A une exceptian pres, les conclusions traitent principalement de ce que j'ai
dej a dec:rit corome etant les deux manieres différentes d ' aborder la question de

Mais, avant d'essayer de parler en detail de ces conclusions, je voudrais
présenter quelques remarques en maniere de mise en garde. Les conclusions
du rapport du Comite ad hoc sont le resultat de negociations longues et laborieuses
et représentent un equilibre fragile qui ne peut et ne saurait etre detruit.
Les explications que je pourrai donner sur ces points ne devront donc pas etre
conaí dér-ées comme une tentative pour rompre cet équilibre, ou comme indiquant une
préference quelconque donnee a une idee ou a une autre.

Par contre, un autre groupe d'Etats considere la conference mondiale du
désarmement comme une instance devant permettre de revoir et d'evaluer les
progres accomplis dans ce domaine, de reexaminer les methodes, les priorites
et les principes directeurs, et de reviser et de perfectionner le mecanisme
destiné a mener a bien les negociations en matiere de desarmement. L'objectif d'une
conference mondiale du desarmement, d'apres cette idee, serait donc de donner un
élan au processus lent et decourageant des négociations sur la limitation des
armements. La conference mondiale du desarmement serait non point une fin, mais
rlutot une instance devant se réunir périodiquement.

Une troisieme caracteristique du rapport est le lien entre les objectifs
et les autres aspects d'une conference mondiale du desarmement, notamment les
conditions qui permettraient la convocation de cette conference. Cela decoule
de la position adoptée par plusieurs gouvernements, qui estiment que l'objectif de
la conference ne peut etre considere isolement de tout l'ensemble des conditions
qui doivent etre reunies pour pouvoir convoquer une conference mondiale du
desarmement ayant un sens reel. La section 11 du rapport est le fruit de cette
fa~on d'envisager le probleme.

Etant donné le caract ére anal.ytique du rapport, le Comité ad hoc s test efforcé
de résumer, dans ses conclusions, les points saillar.ts et de tirer certaines
le~ons des diverses tendances qui se manifestaient.

Cependant, je pense qu'il est de mon devoir de vous donner certains eclair­
cissements, car je recor..nais qu 'en raison de la nature du probleme et des
circonstances partic¡,J.ieres quí, ont errcouré les négocd.atrions , les délegations
qui ni ont pas participe aux travaux du Comite ad hoc pourraient constater certaines
obs~urites qui, dans des documents de cette nature, sont assez caracteristiques.
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la Conference mondiale du desarmement : l'une conduirait a une conference mondiale
du desarmemerrt visant des objectifs eleves, l'autre, a une conference dont le but
serait seulement d'accel~rer le processus de desarmement et de rationaliser le
m~~anisme dont on dispose en matiere de desarmement.

Dans sa troisieme conclusion, le rapport prend note de 1 'a-ns selon lequel
les conditions requises pour la convocation et le succes d'une conference du premier
type ne seraient pas necessairement les memes que celles applicables a une
conrérence moins ambitieuse.

Un argument frequemment avance - et, a mon avis, non sans raison - pour
decourager la convocation rapide d'une conférence mondiale du désarmement est
ce que l'on a appele l'insuffisance des conditions politiques pour le succes de
cette conférence. 11 a éte dit qu'une conference de ce genre peut susciter des
espoirs auxquels elle ne saurait repondre. On peut constater que cet argument
perd beaucoup de son interet si en l'applique a une conference dont les objectifs
seraient limites.

Pour des raisons évidentes, on n'a pas preconise une telle conference dans le
rapport. Mais certaines délegations estiment que, si l' on veut que l' idee d' une
conference mondiale du desarmement ait quelque chance de recevoir un appui, il
faut que l'on choisisse des objectifs limites et essentiellement subsidiaires.

Le Comite a évité tout optimisme excessif. Dans le panagraphe ou cet avis a été
exprime - disons plutot, ou cette allusion a ete lancée - on a egalement mentionne
le point de vue oppose, selon lequel, si certaines preconditions n'etaient pas
reunies, il serait impossible d'organb~:L' une conférence mondiale du desarmement
ou meme d' entreprendre tout travail preparatoire en vue de cette conférence.
Cette fat;;on d'aborder le probleme revet une importance particuliere si l'on tient
ccmpbe du paragraphe suivant, dl"..."1S lequel la participation de toutes les puissances
nucf.éaí.res et de tous les Etats militah'ement importants a la conrérence , quelle
quIen soit la forme, est consideree comme une condition essentielle.

Enrin, dans sa 'derniere conclusion, le rapport traite du résultat des
contacts qui ont eu lieu entre le Comité ad hoc et les puissances nucleaires,
conformément au mandat qui lui avait été confere au paragraphe 2 b) de la
résolution 3260 (XXIX) de l'Assemblee generale. A la suite de ces contacts, il
est apparu clairement au Comite ad hoc que les positions respectives de ces Etats
concernant tous les aspects de la convocation d'une conférence mondiale du
désarmement demeurent inchangees.

Tels sont les éclaircissements que j'ai cru devoir vous presenter en soumettant
le rapport du Comite ad hoc , Ainsi que je l'ai deja indique - et je ne veux pas
donner trop d'importence a cette question -, ces eclaircissements ne peuvent rien
ajouter ni enlever au texte du rapport, qui est le fruit d' un compromis laborieux
et délicat.

Le Comité ad hoc a egalement envisage la possibilite d'inclure dans son
rapport des recommandations ayant un caract.ére plus fondamental. Cependant,
cela n' a pas ete possible. 11 s' est donc borne a faire une seule recommandation
sur un point de procedure; dans cette recommandation, il propose a l'Assemblee
generale d' examiner l' opportunité de poursuivre ses travaux selon un mandat
s.pproprié.
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1':11 /.", 'pli N.Tl(·l'>rtll'> 1",g r. tl'!VRllK rl11 G('mit.~ ad hoc pon?' lA, Con f'~rence mondí.aIe du
11~!'l/:l1·lItPtN:>tlt,. ill'>~~, P"'Ttt,··M,r~ Mlm'P1'~hf,msihle q~~el'bl'1lúh !"xprim~ i o i de s$rieuses
llH4Hll3t.wl"'Ao¡ 1,t(,iN' une (·¡:.rt.áitle c1~~illllAiol'1. a 1 '~@:Elrr1 des pro¡:(res r~a.lise.s

.)IlAtlU'a, J,lf'1o;!:leut., Ml:¡,i~ (le (Jld plmr Qert,~ins C'onst,it,u@ un prooossus t.l"OP lento et
!16Ii!=l\t!Hlh tl/=! fllU qllf> R('llliWIt:>r la nature ext,rem@menh <'I~lié8te et comp'Lexe de la
1,il,llll!=l 'lId !=IAt. 14 11tH. te •

Lá- !lfl!1I!.11¡:;xif,t5 t,/'Els a€slit!4t.e dM qUE"st.ions li~es a une cOnf~rE'1'lCe mond'i aLe du
11~~I'l!"ltl('llllellt t·e!:l~H1t't. t'leit~mPtlt, du r4pport du Comit.~ sd boe . C'est dans cette
p{:lt'Fl~lI:ltlbhe ttup t '!m pauto espf!rer pro(~§(l...r ti une ~V'aluation réaliste des pr'ogr és
('~~ÜFl¡;Fl llll~hllll ti pf'~;:¡ellt, et reire des prbl'lbstics quanf ame possibilités de
(1\lIl'lt1\lll!=l(' 1l1lP 1!!lllr~I'l'>flN; trlNH11ále du cl~SáNt1ement.

Hhm ti11 , 11 fU? §!='tIIhll=' pM Y avoír plMe pour un opt.í.mi.sme exag~re dans 1 'un ou
1 '~\lt,l'~ \l11lUf;!,il\e, 11 flé" rt:t.u{; pas n011 plus se láissar a11e1' t rop vita au désesprJi1'.
t)' unt> ~11:11'1.. !t" t\lt1li M~ tl,llhtH;' s une foís de plus f en d~pi t de ncmbr'euses contraintes,
r(.lItt~i ~ IIIt!lMl'e tl,U 11Ulf1t~-\uí---rápp()rt. de oonssnsus at., d ' autre pe.rt, il a également
l,thlttd il i16g!'\fttn' t,tluttl Ufltl ~Afnme ti' opinions quí sambl~l1lt Sé former et se cristalliser
~1'n\l\\('lllt>ml?nt l'1utoUI' dl? deux grl!l.ndéS tendances qUánt au:X: ob.jecti fs d' une conrerence
l\t\'mHn.ltl \tu l1~rH\.l·Ull:!lUtmt.

.Te lle vou,'t pns m'6tandre tlur cos points cat· jEl l'ai déja fait quand j'ai
pl~atlut~ lo rapport du Comit6 lo 3 novembre. Je voudrais simplement exprimer
l'espoir que les uptions expo8~ae dana ce rapport seront examinées attentiV'ement
par tous les int~reGs~s avant que l'on prenne une decision fina1e quant a la marche
3 $uiVl"e a l'avenir. (10 novembre 1915 - A/C.l/PV.2082, p. 41 et 42)

Le repr~sentant de l'Iran a fait observer que peu de progres ont été accomplis
lisns le sena d'une conference mondia1e du dése.rmement depuis 1 'adoption , il y a
trois ans. de la réso1ution 2930 (XXVII) de l'Assemblee generale • Cet état de
d;'oQ>'Ses n test pas nécessairement un signe d' impuisse.nce ou de manque d' interet, mais
il ~~e une idee des perspectives ouvertes au Comite et du temps necessaire a
:"~e~t de la phase exploratoire.

Le Cvmté doit se montrer au plus haut point conscient de ses responsabilités
e~ fSire preuve de discipline. En premier lieu, il ne doit pas chercher a élargir
s...~ ~:l.st eu-del.a de ce qui est politiquement realisable. On ne peut faire du
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Comité tm organe préparatoire, cal' l'expérience a montr~ que cela conduisait a
] 'écheé. En second Lí.eu, le Comité doit etre parfaitement conscient de la
comp1exité du prob1~me qui 1ui est posé et de ses propres limites et restrictions.

Le rapport a étab1ir cette année devrait porter essentie11ement sur l'examen
des conclusions du rapport antérieur, qui a présenté deux cptiques differentes.
Selon la premi~re, la conférence devait avoir pour objet l'adoption de mesures
concretes en matie:re de desarmement et, se10n la deuxieme, elle devrait etre
une tribune ou seraient examines et éva1ues les progres accomp1is dans le domaine
du désarmement, ou seraient reexamines les methodes, les priorités et les principes
directeurs, et ou seraient révisés et amé1iorés les mécanismes qui président a
l'organisation des négociations sur le desarmement. Cette deuxieme proposition
a été accuei1lie avec optimisme, cal' on a estimé qu'une conférence ayant des
objectifs plus 1imités ne se heurterait pas aux obstac1es qui ont empeché la tenue
d'une conférence de plus grande portée. Néanmoins, on n'a pas supprimé les
problemes fondamentaux. 11 est apparu c1airement au Comité que, dans la situation
actue11e, on ne pourrait obtenir la participation de toutes les puissances dotées
d'armes nuc1éaires, ni a la Conférence ni aux travaux préparatoires. si l'une de
ces puissances a refusé de particíper a toute espece de conférence du désarmement,
le refus de l'autre puissance a été ambiguo Peut-etre y a-t-i1 lieu d'examiner
l'ambiguité de ce refus, si l'on veut évaluer de fa~on réaliste les chanees de tenir
une con rérence mondiale du désarmement de portée limitée. Cep~ndant, si le probleme
de la participation se révélait insurmontable, la dEi1égation iranienne serait
disposée a envisager d'autres possibi1ités, y compris la réunion d'une session
ext.reorrrinaár-e de l'Assemblée genérale consacrée aux prob1emes dn désarmement.
(5 mars 1976 - A/AC.167/SR.3, p. 9 et 10)

rrALIE

Le Gouvernement ita1ien a, des le début, considéré avec intéret la proposition
visant a convoquerune conférence mondiale du désarmement, cela afin de contribuer
a la réa1isation d' un désarmement géneral et complet sous un controle international
efficace; c'est la l'objectif final essentie1 que nous devans tous poursuivre ici.

La tenue d'une conférence mondiale soul.éve un certain nombre de questions
ayant trait tsnt a la complexité qu'au caractere epineux des problemes qui
seront examinés dans une telle conférence. Afín de donner les justes réponses
a ces questions, nous devrions les examiner progressivement et avec circonspeetion,
en evaluant les eonditions et le moment de cette initiative. Ma délégation confirme
qu'elle est interessée par l'idee de la convocation d'une conference mondiale
du desarmement, comme elle l' a d' ailleurs montré en participant activement aux
t.ravaux du Comité ad hoc , Nous voulons rappe1er également que la complexité meme
des sujets qui pourraient etre examinés a ladite conf'érence exige, en tout premier
Lí.eu, des préparatif's adéquats et minutieux, d' autant plus que la conf'érence devra
faire de son mieux pour répondre aux grands espoirs qu' elle suscitera dans l' opinion
publique mondiale. Nous pensons done qu'il conviendrait, d'abord, de jeter les
bases de négociations fruetueuses, et nous pensans, pour les raisons que j'ai exposées
tout a 1 "heure , que la participation, meme al' étape préparatoire de la Conférence.
de tous les pays prineipalement intéresses, et plus particulierement de tous les
Eta±s dotés d'armes nucléaires, est une condition essentielle. (18 novembre 1975 ­
A/C.l/PV.2090, p. 36)
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Le Gouvernement italien appuie la convocation d'une conference mondiale
du desarmement, ayant tou;jours ete d' avis que la participation la plus large
possible des Etats Membres a cette entreprise irait dans le sens d'un desarmement
general et complet sous controle international efficace, ce qui est l'objectif
fondamental d~ l'Organisation des Nations Unies. La delegation italienne a
conscience de la complexite du probleme et de la necessite de preparer comme il
convient la Conference ainsi que de preciser les questions qui y seront examinees.
Il faut absolument que tous les Etats dotés d'armes nucléaires participent aux
travaux préparabodres si 1 'on veut que la Conférence puisse veritablement aborder au
fond les problemes en jeu. La Conference ne doit pas faire double emploi avec
des organismes qui exercent déja des activités dans le domaine du desar~ement

ni s'engager dans des discussions genérales steriles. On dispose, avec les
travaux du Comite, d'une base permettant de progresser sur la vaie de la convo­
cation de la Conférence, mais rien de valable ne sera accompli sans le
consentement de tous.

La délégation italienne s'associe au~ delégations qui ont exprime l'espoir
de voir progresser davantage la réduction des armements et le a.ésarmement, mais
il ne suffirait pas pour cela d'accélérer simplement les préparatifs de la
convocation d' une conféz-ence mondiale du désarmement , Toute hate excessive
pourrait avoir des conséquences negatives, et il ressort clairement des travaux
d'autres organismes qu'il n'a pas encore été possible d'éliminer les différences
existantes ni de faire cesser la course aux armements, notamment dans le domaine
nuc'Léa'iz-e , La convocation de la Conférence doit donc etre consideree comme
l'aboutissement d'une progression.

les divergences de vues entre les Etats Membres ne doivent pas etre négligees,
toute solution inacceptable pour certains Etats Membres etant destinée a rester
lettre morte. Il n'y a pas d'autre issue que de persister a s'efforcer de convoquer
cette conférence, avec l'assentiment de tous. Pour la delégation italienne,
la question n'est pas de savoir s'il faut prendre de nouvelles mesures pour réaliser
un objectif visé par tous, m~is de déterminer comment prendre ces mesures. Le
Groupe de travail devra d'abord etudier les conclusions auxquelles on est parvenu
en 1975 afill de mieux definir et de mieux comprendre les problemes en jeu.

Le Gouvernement italien espéz-e que la Conférence 8"'· ..•. lieu, car si tous les
Etats y participent ~ elle permettra peut-ébre de trouver une solution d' ensemble au
probleme du désarmement. (4 mara 1976 - A/AC.167/SR.3l, p. 2 et 3)

JAPON

Le Co~ité doit maintenant aborder les problemes concrets que pose la question
de la convocation d' une conférence mondiale du désazmemenb , Il ressort des
conclusions €noncées a la section III du rapport du Comí.té 'E./ que la portee et les
~odalites d'une conference reondiale du desarmement peuvent varier selon les fonctions
et les objectifs qui lui seront assi~nés. 11 ressort e:21enent du paragraphe 43 du

~/ !bid., Supplément No 28 (A/I0028/Corr.l)
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rapport que, quelle q~e soit la tache qui sera confiee a une conference mondiale du
désarmement, elle doit avoir un caractere universel, e"tre preparee avec soin et
beneficier de la participation de tous les Etats dotes d' armes nuc.Léad.r-es ou qui
ont une importance militaire. La delegation japonaise continue de penser qu'une [
preparation minutieuse est indispensable, car, une fois prise la decision de reunir ;
une conference rrondiale du desarmement, il ne faut pas que cette conference puisse
se solder par un echee qui susciterait de graves deceptions et des doutes quant aux
perspectives de progres futuro Toutes les puissances dotees d'armes nucleaires
doivent etre invitees et participer a tous les stades de la Conference, y compris
le stade preparatoire. La delegation japonaise comprend certes la position de
ceux qui sout í.ennenf que les obj ections eoul.evées par certains Etats dotes d' armes
nucleaires equivalent a un veto oppose a la volonte de la majorite. Mais elle
estime qu'une conference mondiale du desarmement n'aurait aucun sens sans la
participation de ces Etats.

11 faut que le Comite reste en contact etroit avec les Etats dotes d'armes
nucleaires, et en particulier avec ceux qui ne participent pas a ses travaux.
Bien que certains de ces Etats aient affirme a plusieurs reprises qu'ils ne
voulaient pas s'associer aux travaux du Comite, il faut voir les choses en face
le veritable probleme n'est pas tant de reunir la Conference que de veiller a ce
qu'elle ait lieu dans des conditions ou elle puisse etre a la fois utile et
constructive, compte tenu des realites politiques propres aux Etats dotes d'armes
nucleaires.

La delegation japonaise espere que des progres reels seront accomplis et
elle est disposee a y contribuer, mais il faut d'abord que les relations entre
Etats s'ameliorent. Elle souscrit toujours a l'idee de tenir une conference
mondiale du désarmemerrt quand il sera. j uge oppor-tun de la convoquer a des fins
determinees et, alors, l'on pourra raisonnablement esperer obtenir des resultats
concrets. Le representant du Japon espere que le Comite pounra y contribuer en
s'employant a preciser les problemes qui se posent. (4 mars 1976 - A/AC.167/SR.3l,
p. 5 et 6)

KENYA

Pour que l'on se rende compte plus vite aquel point le desarmement est
urgent, le Kenya est en faveur d'une conference mondiale a laquelle participeraient
tous les pays. Nous sommes convaincus que le succes d'une cc~ference de ce genre
serait lie a son universalite et 1l0US demandons done instamment aux superpuissances,
en particulier, de revoir serieusement leur attitude et de chercher vraiment a
assurer le succes de cette conference. (19 novembre 1975 - A/C.l/PV.209l, p. 38)

KOWEIT

Puisque je parle du désarmemerrt , je voudrais dire une fois de plus que le
Gouvernement koweitien soutient la proposition visant a reunir une conference
mondiale du desarmement. Le Koweit a parraine cette idee parce qu'il croit fermement
que le desarmement interesse tous les pays grands et petits. Les negociations
de desarmement n'ont pas reussi jusqu'ici parce qu'elles ont ete conduites
sous forme de dialogue entre les deux superpuissances. Nous croyons que
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la Conference devrait tenir compte du fait indeniable que l'occupation etrang~re, le
colonialisme et l'apartheid sement des germes de conflit et obligent les petitB
pays a. acheter des armes pour lutter contre ces maux. La Conference ne saurait
r.eussir si tous les pays n'y prennent pas part, notamment les puissances nucléaires
elles-memes. L'ordre du jour de la Conference devrait etre suffisamment large
pour inclure les questions qui n'ont pas ete traitees par la Conference du Comité
du désarmement. (30 septembre 1975 - A/PV.2368, p. 66)

Bien que les Etats dotes d'armes nucléaires se soient montrés pl~s disposes
a. cooperer avec le Comite ad hoc au cours de l'annee ecoulee, les divergences
fondamentales d'opinions entre ces Etats continuent a. representer un grave
obstacle a. la convocation de la Conference dans un proche avenir. En fait, si ces
divergences fondamentales continuent a. exister entre les Etats dotes d' armes
nuc.Léadz-ee , cela pourra paralyser le travail du Comite et le transformer en un
organisme destine a examiner les commentaires faits par les Etats sur les objectifs
d'une conference mondiale du desarmement. Ma delégation espere sincerement que
la Premiere Commission, au cours de la presente session, reussira a donner au
comité un nouveau mandat qui lui permettra d'avoir des pouvoirs plus etendus et
le transformera en un comite preparatoire capable de prendre des mesures positives
en vue de la reunion de la Conference elle-meme.

Nous esperons que les Etats dotes d'armes nucleaires qui ont des craintes
ser1euses a. propos de la Conference reverront leur attitude et donneront ainsi une
chance a la Conférence. Il est inutile de prejuger des maintenant du travail de
la Conference. Le principal avantage de cette conference serait qu'elle servirait
de tribune pour mobiliser l'opinion publique mondiale et permettre a la communauté
internationale de faire pression sur le travail des organes de désarmemerrt quí ,
dsns le passe, representaient principalement les interets des grandes puissances.

Le Koweit a declare a maintes reprises que tous les pays, grands ou petits.
ont un egal interet au desarmement. Seule une conference mondiale du desarmement
peut assurer que de nouvelles mesures de désarmement seront appliquées aux Etats
nucleaires eux-memes et que des procedures de non-proliferation horizontale
iront de pair avec une non-proliferation verticale. Bien entendu, nous n'esperons
pas que la Conference realisera des miracles d'un jour a l'autre. Qui pourrait
nier, cependant, que la Conférence entamera un processus sain et posera les
fondations d'un cadre utile pour la realisation du desarmement general et completo
(12 novembre 1975 .- A/C .l/PV. 2085, p. 27)

LIBAN

Le concept de la sécurite internationale a ete suffisamment defi~i dans le
passé et il a ete etabli qu'il est indissolublement lie au desarmemen+. Il semble
que l'idee de convoquer une conference mondiale du dess.rmement ait beneficié d'une
large acceptation depuis qu'elle a été lancee par les pays non alignés au Caire,
en 1964, et que l'Union sovietique a presente des propositions concretes a cet
egard. Pourtant, on continue a se heurter aux memes obstacles en ce qui concerne la
participation de toutes les puissances nucleaires, et certains pays persistent a
fixer des conditions prealables auxquelles il est difficile de satisfaire. Il faut
sortir de l'orniere et obtenir que tous les pays participent a la Conference, en
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particulier les puissances nucleaires, dont dépendent son succes ou son echec.
La delegation libanaise estime qu'il convient de resoudre progressivement le
prob.l éme en prévo~r",!",+ ~',..,l- .-..... .:J ~. " • • .JI>

a l'approbation des decisions prises, suivi~ d'un interva1le suffisant pour les
app1iquer, et enfin, a la fin de la decennie, une conference ou seront examines
les resultats atteints et ou l'on e1aborera les mesures a adopter pour la prochaine
decennie.

1
En ce qui concerne les activites a envisager pour l'avenir, la de1egation

1ibanaise appuie la convocation de la Conference sous reserve qu'elle soit
soigneusement preparee. Par contre, i1 ne 1ui parait pas opportun de consacrer une
session extraordinaire de l'Assemb1ee genera1e aux questions de desarmement : i1
n'y aurait la que pretexte a des debata steri1es qui abcutiraient a l'e1aboration
et a la repetition de reso1utions qui ne seraient suivies d'aucun effet. 11
conviendrait, a son avis, de fixer une date pour la convocation de la Conference,
date qui pourrait etre 1978, 1979 ou 1980, c'est-a-dire se situer au debut de la
deuxí éme Décenn íe du déaarmemerrt , Entre-temps, les preparatifs de la Conf'ér'ence
doivent se poursuivre. 11 faudrait creer un comite préparatoire et eventue11ement
un soua-conribé des grandes puissances, compase de cinq Etats au maximum et charge
d' avoir des contacts avec les Etats dotes d' armes nucféaí.res , en particuJ.ier ceux
qui ne sont pas representes au Comite ad hoc. Les progres des entretiens
sovieto-americains sur la 1imitation des armes strategiques et le rapprochement
entre pays occidentaux et pays de l'Est ont creé un c1imat internationa1 favorable
a la preparation de la Conference. (5 mars 1976 - A/AC.167/SR.32, p. 11 et 12)

L1BERIA

11 ya un fort mouvement en faveur d'une conference.mondia1e du désarmement
ou, a la place, d'~e session extraordinaire de l'Assemb1ee genera1e consacree au
désarmement , 11 peut y avoir d" autres opinions, mais la dé1egation 1iberienne
songe a la possibi1ite d'un comite d'experts, d'hommes de science mi1itaire et
d'autres specia1istes qui pTocederaient a un examen fondamenta1 de ce qui a éte
rea1ise et de ce qui peut etre rea1ise en abordant le prob1eme sous un angle nouveau.
Le resultat de cet examen pourrait etre soumis en tant que rapport comp.Iémentiadz-e
a la trente et unieme session. Ce n'est pas une proposition,et d'autres de1égations
peuvent avoir d'autres idees qui pourront etre aussi examinees. (13 novembre 1975 ­
A/C.1/PV.2086, p. 73)

MADAGASCAR

Cependant, il faut reconnaitre que les arrangements et accords actue1s
restent limites et souvent discriminatoires. Aussi, apparait-i1 judicieux de
les comp1eter, de les e1argir, afin de les amalgamer daos une approche globa1e
du desarmement.

Si la prochaine Conference mondia1e du desarmement reconnait cet objectif
comme prioritaire, a10rs nous pourrons envisager, d'une fagon positive, la creation
d'une institution specia1isee ou tous les Etats auront l'opportunite d'examiner et
de decider democratiquement les questions re1evan.t du desarmement et du controle des
armementis . (29 septembre 1975 - A/PV .2366, p. 29)
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La. délégation malgache est toujours en faveur de la. convocation, dans
les meilleurs délais, d'une conference mondiale du desarmement, mais si la
situation que nous avons decrite devait se prolonger, elle serait favorable
a la convocation d'une session extraordinaire de l'Assemblee generale.
(7 novembre 1975 - A/C.l/PV.2079, p. 68)

MALAI8IE

Nous réaffirmons notre position selon laquelle une paix durable ne saurait
etre réalisée que grace a. un desarmement general et complet aous controle inter­
national strict et efficace et non point grace a. un equilibre des armements
mutuellement acceptié , Une fois enccre , nous affirmons que nous sommes en faveur
de la convocation d 'une conférence mondiale du desarmement sous les auspices des
Nations Unies. La presente session devrait égalemen't etudier serieusement la
recommandation faite a l'issue de la Conference de ministres des affaires
étrangeres des P8\Vs non alignes a. Lima, relati'Ve a. la convocation d' une session
extraordinaire de cette assemblee qui serait consacree aux questions de desarmement.
Nous sommes tres inquiets en constatant qu'a. mi-chemin de la Decennie du désarmement;
nous n' avons pas encore veritablement aborde l' examen des questions essentielles.
(30 septembre 1975 - A/PV.2367, p. 37)

MALI

" ••• Ce sont la. des rrealubles ~ bout rr:J.::r:'s dans le donzri.ne du desarmement
et aussi et surtout a. la convocation d' une ccnrérence mondiale du désarmement,
qui ne peut deboucher sur un resultat positif quelconque sans la participation de
toutes les puissances nucléaires du monde.

Il reste toutefois evident que la communaute internationale a un besoin
impérieux d 'une telle tribune et la tenue de la Conference ne peut, par conséquent ,
etre differee indefiniment. Ma delegation fait siennes a. cet egard les conclusions
objectives et pertinentes du Comite ad hoc pour la Conference mondiale du
desarmement. (20 novembre 1975 - A/C.l/PV •2093, p. 66 et 67)

MAROC

Que devrions-nous faire, sinon entreprendre une veritable course au desar­
mement et poser desormais, d'une fa~on globale et devant une instance internationale
appropriee, le probleme du desarmement general et complet? e' est pour toutes
ces raisons que mon pays, comme les autres pays non alignes et bien d' autres,
croit a. l'utilite de la convocation, sur une base d'egalité, d'une conference
mondiale du desarmement, car nous croyons qu'une reunian a. ce niveau sera animee
par la volonte politique néceasedre a. tout progres daos ce domaine. Elle pourra
avoir une vision globale de tous les aspects du probleme .::.t sera capable de donner au
desarmement l'impulsion necessaire pour le sortir de l'orniere ou il semble pour
le moment s' enliser. Une conference mondiale du desarmement aura enrin l' insit:, le
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avantage de beneficier de la participation et, nous l' espérons , de la contribution
positive de tous les Etats nucléaires. Cette participation revet a nos yeux une
importance extreme. Elle permettra de connaitre la position exacte de chaque pays
et de placer chacun devant ses responsabilités.

Nous devons des a présent prendre toutes les dispositions susceptibles de
mettre le Comité ad hoc en mesure de poursuivre sa ta.che avec le maximum d'efficacite
et de célérite •

S'i~ apparaissait utile, avant la convocation et pour la preparation de cette
conference, qu'une session extraordinaire de ~'Assemblée génerale consacree au
désarmement; ait lieu, le Maroc souscrirait pleinement a une telle initiative.
(20 novembre 1975 - A!C.l!PV.2093, p. 37 et 38)

MAUR1CE

Maurice est en faveur de la convocation d' une conrérence mondiale du desarmement
a laquelle participeraient tOllS les Etats sur un pied d'egalite et au cours de
laquelle des directives universelles de desarmement, notamment en ce qui concerne
le désarmement nucleaire, seraient adoptees, de meme que des decisions sur
l'utilisation des ressources ainsi libérees aux fins de la cooperation economique
internationale. S' il apparait qu' il ne sera pas possible de convoquer une conrérence
mondi~e du desarmement, une session extraordinaire de l'Assemblee generale,
consacree aux questions du desarmement, devra alors etre convoquee.
(5 novembre 1975 - A!C.~!PV.2077, p. 36)

MEX1QUE

11 est indisp\,;nsab~e de convoquer et d' institutionnaliser, apres une
préparation appropriée, la Conférence mondiale du desarmement que nou!3 avons
an~sée sous tc.us ses aspects depuis ~97l. Compte tenu du rapport récent du
Comité ad hoc pour la Conférence mondia.le du désarmement i/, nous pensons que l'annee
qui va s'écouler entre la présente session de l'Assemblée generale et la session
suivante devrait atre le dernier délai accordé a la poursuite de cet exercice.
Si, pendant le cours de l'annee 1976, il n'etait pas possible de realiser de progres
plus tangibles, il faudrait a notre avis que l'Assemblee generale decide, a. sa
tr~nte et unieme session, de convoquer une session extraordinaire aux fins d'etudier,
entre autres, la question de la convocation d'une conference mondiale du désarmement.
(30 octobre 1975 - A!C.l!PV.2072, p. 31)

L'un des objectifs primordiaux actuellement poursU2V1s est de promouvoir la
paix et la sécurite iuternationales en detournant une part aussi limitée que possible
des ressources humaines et économiques du monde en vue de l'acquisition d'armements.
Les divergences de vues qui pourraient exister au Comité ad hoc ou au sein de tout
autre' organe des Nations Unies s' occupant des questions de désarmement , divergences
dont on tire pretexte pour justifier l'indifférence, ne sont pas suffisantes pour
nier que l'Organisation des Nations Unies doive orienter ses efforts de fagon a
donner a. la Charte toute sa validite, a. maintenir des relations reellement pacifiques
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entre les Etats Membres et a servir de centre pour harmoniser les efforts des
nations en vue d' atteindre cet obj ectif commun.

Pour atteindre l'objectif d'un desarmement general et complet, en particulier
pour ce qui est du desarmement nucléaire, il est indispensable de convoquer sous
une forme institutionnelle, au terme de preparatifs convenables, la Conférence
mondiale du desarmement, dont tous les aspects ont deja fait l'objet d'un examen
depuis 1971. La delegation mexicaine a donne d'abondantes preuves de sa deter­
mination d' aboutir a la convocation et a la tenue d' une conf'érence mondiale du
déaarmemerrt , ouverte a tous les Etats sans exception et a laquelle devraient
participer, de toute evidence, toutes les puissances nucj.éaí.res sur un pied
d'égalite; elle s'est declaree convaincue que la reunion rapide de cette conference
permettrait de donner un nouvel elan aux negociations sur le desarmemen~.

Le representant du Mexique rappelle l'intervention faite par sa délegation
a la Premiere Commission de l'Assemblee generale, le 30 octobre 1975, dans laquelle
elle a affirme que, si l'on ne pouvait realiser en 1976 des progres plus concrets,
il serait necessaire que l'Assemblee generale, a sa trente et unieme session,
decide de convoquer une session extraordinaire afin d ' etudier, notarnment, la
question de la convocation d'une conference mondiale du desarmement, ce qui
correspondrait a l'esprit de la declaration formulee lors de la reunion ministerielle
des pays non aligues, tenue a Lima. (5 mars 1976 - A/AC.167/SR.32, p. 4 et 5)

MONGOLlE

Nous pensons que la participation de tous les pays, et en tcut premier lieu
de toutes les puissances et Etats nucleaires dotes d'un potentiel militaire
considerable, aux efforts ef'f'ectiués pour limiter la course aux armements est une
condition prealable necessaire a l'elaboration de mesures de desarmement efficaces
et radicales.

Le Gouvernement de la Republique populaire mongole appuie activement l' idee
de la. convocation d'une conférence mondiale du déaarmemerrt et il souhaite une
preparation pratique immediate de la Conference, ce qui, selon nous, donnerait une
impulsion considerable qui unirait et intensifierait les efforts deployes par les
Etats pour trouver de nouvelles solutions aux divers problemes du desarmement.
(26 septembre 1975 - A/PV.2364, p. 121)

Nous estimons que la Conférence mondiale du désarmementi propoaée par 1 'Union
aoví.ét i.que representerait le poitlt de dépaz-t de ces efforts. Cette instance
mondiale, avec la participation de tous les Etats, grands et petits, sur un pied
d'egalite, fournirait une occasion unique de passer au crible le statut des
negociations de desarmement, d'identifier les priorites et de tracer les directives
pour les négociations futures. En d"autres termes, une cont'ér-ence mondiale du
desarmement bien preparee permettrait de donner un elan nouveau aux negociations
de desarmement en indiquant les moyens pratiques de traiter de fagon efficace les
questions du désarmement et de la limitation des armements.

Voila pourquoi nous estimons, compte tenu du désir maintes fois exprime par
la communaute internationale, que l'Assemblee generale devrait recommander au Comite
ad hoc de faire de son mieux afin de realiser les arrangements pratiques concernant
la preparation de la Conference. (20 novembre 1975 - A/C.l/PV.2094, p. 22)
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11 faut bien entendu que toutes les plússances nucléaires et les Etats
dotés du plus é"xand potentiel militaire participent a la conférence. Il est
également tres souhaitable que toutes les puissances nucléaires participent aux
travaux du Comité. Le refus de certaines puissances de cooperer actuellement
avec le Comité ne devrait pas conduire ses travaux a une impasse. Le Comite
peut les poursuivre meme sans la participation de ces puissances, dans l'eapoir
qu'elles entendront l'appel de l'Assemblée generale et collúoorer0nt ultérieurement
avec lui. Il faudra que la Conference soit minutieusement préparée, ce qui prendra
un certain temps. Les préparatifs pratiques c'evraient commencer aussitot
que possible. En effet, le probleme du désarmement prend chaque année p Lua de
gravité et de complexité, et d'énorml9s ressources ccntrinuerrt a et:r:c détournees
des besoins économiques et sociaux des peuples. La délegation mon~ole espere
quIen 1976 le Comite s'attachera surtout a examiner les aspe.;ts pratiques de la
préparation de la Conférence. Le rapport du Comité al'Ass emblée générale,
a sa trente et unieme session, devra faire etat de l'inquietude croissante d.es
Etats et de l'opinion publique mondiale devant l'accélération ininterrompue
de la course aux armements. Lorsqu 'il resumera les vues eles Etats au sujet
de la Conference, le Comite devra indiquer les problemes les plus importants
a résoudre en priorité.

t
1,
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Le moment est venu de préparer concrete~ent la Conférence. L'experience a
montré qu'il est extremement utile de tenir des co~ferences mondíat.es sur divers
problemes d' intéret generaL La conrérence mondiale du désarmemerrt sera la
premiere instance representative ou le probleme du desarmement pO'.J.rra etre examine
sous tous ses aspects et a laquelle pratiquement tous les E'tat.s, y compris les
Etats quí, ne sont pas membres de l' Organisation des Nations Unf.es , pourront
participer sur un pied d' egalite. Il faudra que la Conference contribue al' ela­
boration de mesures efficaces susceptibles d' entraí:ner l' ar"et de la course aux
armements et le désarmement e,t de stimuler tous les efforts concertés dans ce but.
Le succés de la Conférence donner-a indubitablement une nouvelle impulsion aux
négociations biletarales et multilaterales, sera un facteul:' important d 'un nouveau
relachement des tiens í.ons et d 'un renforcement de la confiance et de la compréhensdon
mutuelles et posera les bases d'une paix et d'une sec~rité durables. La question
de cette conference est examinee a l'Assemblee generale depuis cinq ans et benéficie
d'un large appui international hors de l'Organisation des Nations Unies. Le Comite
a fait oeu'~e utile en etudiant les vues et les propositions des gouvernements
touchant la Conference. Malgre des differences d'opinions sur certains aspects
de la questrion , il existe suffisamment de points d'entente pour qu'il puisse
progresser. L'idee de convoquer la Conférence est appuyée par l'ecrasante majorité
des Etats, y cOlllpris trois des puissances nucleaires dont l'une, l'Union sovietique,
l'a initialement proposee.
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La délégatiLon mongole a toujours préconí.sé d'élargir le mandat du Comité
~fin qu'il puisse élaborer l'ordre du jour provisoire et le reglement intérieur
de la Conférence et regler d'autres questions d'organisation. 11 est temps
de charger le Comité d1effectuer des travaux préparatoires, et pas seulement des
recherches, et de présenter une recommandation a cet effet a l'Assemblée générale.
(4 mars 1976 - A/AC.167/SR.31, p. 4 et 5)
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NEPAL

NIGERIA

Ncus croyons ~ue le desarmement devrait r~venir au centre de la vie et
activités des Nations Unies. Cette convic~ion pourra se materialiser grace
session extraordinaire de l'Assemblée generale qui traiterait exclusivement
questions du desarmement, si la conference mondiale envisagée ne peut avoir
daos un avenir prévisible. (7 novembre 1975 - A/C.l/PV.2079, p. 42)

L'objectif fi~al de tous ces efforts et de toutes ces initiatives devrait etre
le désarmement general et complet. car seu! il permettra de faire regner la paix
et la sécurité internationales, qui constituent l'un des buts principaux inscrits
daos la Charte des Nations Unies. Nous avons done ete partisans de la ponvocation
d'une conference rnondiale du désarmement a laquelle pourraient participer tous les
pnys grands ou petits, developpés ou en développement, nucléaires ou non nucléaires.
11 est fort dommage que le c0mité ad hoc n'ait pas encore pu parvenir a un consensus
sur une question aussi importante, mais nous esperons qu'il arrivera a convaincre
toua les pnys ínteresses, oi bien qu'une opinion publique mondiale constructive
pourra etre mobilisee au service de cet objcctif sacre. (7 octobre 1975 ­
A/PV.2377, p. 36 et 37)

L'ab~an~e de tout proóres vers la cessation de la proliferation verticale rend
la ¡estion de la convocation d'une conférence mondiale du désarmement extremement
ur~ente. Toutefois, le rapport du Comite ad ~~ ne laisse guere de place a
l'optimisme. (n novemb re 1975 - A/C.l/PV.2092, p. 18)

L'AssemblGe generale, a sa vingt-neuvieme session, a adopte pres de 20 réso­
lutions portant sur differents aspects du désarmement, depuis la creation de zones
dénucleariseeo et la Declaration faisant de l'ocean lndien une zone de paix jusq~'a

la reglementation des explosions nucleaires a des fins pacifiques et la convocation
J'une conférence mondiale du desarmement. Le Nepal a appuyé toutes ces résolutions.

11 faut que tous les Etats abordent de front la question du desarmement d'une
maniere plus constructive et plus serieuse, au sein d'une instance ou regnera
l'égalité souveraine. La conference mondiale du desarmement actuellement projetée
pOill'ra constituer cette inst~nce. Si les efforts deployes pour convoquer cette
conférence continuent de se heurter a des obstacles, ma delegat~on n'hesitera pas
a se joindre a d'autres Etats du tiers monde pour exiger que l'Assemblée génerale
consaere son attentiorx au desarmement lors d'une session extraordinaire.
(7 octobre 1975 - A/PV.2378, p. 68)
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PAKISTAN

Les Nations Unies constituent l'instance indispensable o~ harmoniser les
negociations de desarmement qui se deroulent en diverses autres instances et ou
s~ concerter a leur sujeto La deception due au bilan essentiellement sterile
de ces negociations a conduit certains Etats non dotes d'armes nucleaires a
proposer la convocation d'une session extraordinaire de l'Assemblee generale pour
examiner des mesures de desarmement. Ma delégation peut appuyer cette proposition,
mais nous tenons a mettre en garde contre le fait que, comme dans le cas d'une
conférence mondiale du désarmement. toute décision tendant a réunir une session
extraordinaire doit etre liée a la perspective d'y parvenir a des résultats
concrets. La meme ~onsidération s'appliquerait a la question de la convocation
d'une conférence mondiale du désarmement. Il serait tout d'abord souhaitable de
dégager les questions précises qui se preteraient d'ores et déja a un accord
entre les puissances dotees d'armes nucleaires. En conséquence, ma delegation
proposerait que l'accent, dans le travail du Comité ad hao pour la conférence
mondiale du desarmement, soit mis non plus sur la date de convocation d'une telle
conférence mais sur l'etablissement de son ordre du jour.

La difficulte d'établir l'ordre du jour de la conference découle du fait qu'un
certain nombre de questions clefs font l'objet soit d'un examen bilateral entre
les deux superpuissances, soit d'un examen au sein d'autres organes, comme la
Conférence du Comité du désarmemerrt ou les entret; r- ~n de Vienne sur la réduction
mutuelle des forces armees. Il est douteux que} ·vü puisse escompter une percee
en changeent simplement de lieu et en soumettant ~es questions a une conference
mondiale du desarmement. Nous savons toutefois que certains points d'importance
primordiale, tels q\le les garanties de securite, l'etablissement de zones
exemptes d'armes nucléaires, le traite d'interdiction complete des essais, les
mesures de desarmement classique et regional et autres mesures sont des pointc sur
lesquels des accords pourraient intervenir dans un avenir previsible.
(31 octobre 1975 - A/C.l/PV.2074, p. 63 a 66)

La délégation pakistanaise ast favorable a la tenue d'une conference mondiale
du désarmement , Etant ddspoaée a appuyer toute mesure qui permettrait de relacher
la tension aux niveaux mondial et regional, c'est avec plaisir qu'elle a accueilli
les accords passes entre les Etats-Unis et l'Union soviétique en vue de limiter
les armements stratégiques. La détente et les mesures propices au desarmement
étant liees, il est nécessaire, au moment meme ou l'on examine la question de la
convocation d'tme conference mondiale du desarm~ment, de prendre des mesures
concretes, a l'intérieur et a l'exterieur de l'Organisation des Nations Unies,
pour éliminer les causes de conflits et la tension internationale.

La conference mondiale du désarmement doit se tenir avec la participation des
puissances dotees d'armes nucleaires. L'elimination des armes nucleaires dont
disposent les grandes puissances doit etre l'objectif principal dans le domaine
du désarmement, et la conference devra consacrer la plus grande partie de son
attention a la question de l'interdiction totale de l'utilisation des armes
nucleaires et de la destruction des reserves existantes.
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La proliferation des armee nuc.Léaí.res s test par-ti cuí.í.ér-emerrt aggravée depuis
que l'Inde a fait exploser un engin nucleaire. Il est evident que la solution de
ce probleme ne consiste pas a interdire le developpement de la technique nucleaire,
puisqu'il n1est ni possible ni souhaitable de creer un monopole daos le domaine des
connaissances et des techniques, mais on peut etablir un systeme uniforme de
restrictions, fonde sur des garanties internationales et s'appliquaot egalement a
tous les pays, afin que les installations nucleaires ayant un but pacifique ne soient
pas utilisees a des fins militaires. Il est egalement indispensable d'apporter
des garanties aux Etats qui ne possedent pas d'armes nucleaires.

Etant donne que les dépenses militaires des pays moyens et petits representent
40 p. 100 des depenses totales consacrees aux armements, il faut examiner ce probleme,
formuler des mesures visant a promouvoir le reglement des conflits regionaux et
favoriser la declaration de zones exemptes d'armes nucléaires et l'adoption d'autres
mesures regionales. La delegation pakistanaise estime qu'il faudra, lors de la
conference, non seulement examiner d'une fagon generale les mesures propres a
assurer le desarmement, mais egalement proposer des mesures concretes. Pour que
la conference ait le maximum d'efficacite, il faudra que les propositions concretes
soient examinees et formulees a l'avance dans les instances appropriees.
( 5 mars 1976 - A/AC.167/SR.32, p. 8)

PEROU

Nous devons rechercher de nouvelles occasions de pal~enir a la mise en pratique
des principes du desarmement genéral et complet qui ont ete largement approuves ici.
C'est pourquoi nous cherchons a ce que l'on convoque rapidement une conference
mondiale du desarmement, de caractere universel, qui transformerait l'exercice
actuel desordonne et a demi rhetorique en une negociation politique qui amenerait
toutes les parties a se vouer a une cause ou il n'y aurait pas de perdant possible.

Nous inspirant de l'esprit des reunions d'Helsinki et de Lima, nous devons
nous efforcer de resoudre les problemes ayant trait a la securité et au develop­
pement au cours de deux grandes conferences mondiales, l'une, deja proposee, sur
le desarmement et l'autre, que nOl~ invitons llAsscmblee a etudier, consacr6e a une
restructuration equitable de l'ordre economique et social des relations entre Etats.
(22 septembre 1975 - A/PV.2356, p. 31 et 32)

Nous avons ecoute avec satisfaction les declarations de ceux qui appuient la
convocation, a une date prochaine, d'une conference mondiale du desarmement, dont la
preparation et l'organisation pourraient etre confiees a une session extraordinaire
de l'Assemblee generale, ce qui nous permettrait d'avoir un organisme suffisamment
souple pour rechercher un rapprochement entre les differentes positions, non
seulement quant aux objectifs en jeu, mais egalement quant a la composition méme
de l'ordre du jour. Car on ne peut continuer a vouloir conclure des accords
isolément et sans methode, comme dans le cas du traite sur l'interdiction complete
des essais nucleaire$, qui n'a servi, jus~~'a present, ~u'a donner libre cours a
l'imagínation des puissances nucleaires.
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L'interdiction de tous les ess~is est un acte véritable de volonté politique
qQi pourrait certainement déclencher des négociations approfondies sur le désar­
memento 11 faut que ce soit une question essentielle, sinon prioritaire, de la
prochaine conference mondiale du desarmement. Mais nous devons egsJ.ement envisager
les structQTeS futures des organes de negociations dans le cadre d'une conference
mondiale du desarmement de caractere institutionnel, ainsi que les rapports entre
le nouvel organe central et les processus regionaux actuels ou futurs en matiere
de securite et de limitation des armements. (19 novembre 1915 - A/C.l/PV.2091,
p. 51 et 52)

La communauté i:aternationale convient qu 'une proliferation anarchique des
armements constitue une menace contre la paix et la securite et freine les efforts
de développement, qui ont un caractere d'urgence; elle convient egalement que l"!s
questions de desarmement touchent aux interets de tous les pays et que ceux-ci
doivent participer a leur examen. Tous les Etats doivent donc manifester la I
volonte politique de faire de la conference mondiale du desarmement l'instance qui ~.

convient a l'etude de toutes les questions de desarmement et participer a ses ~

travaux. L'objectif primordial du Comité ad hoc doit etre d'encourager les Etats
a faire preuve d'une telle volonte. 11 est indeniable que la grande majorite des
Etats souhaitent la convocation de cette conference.

Compte tenu des considérations qui précedent, le Comité ad hoc doit continuer
a étudier les vues des gouvernements sur la conference et a en examiner les
objectifs. 11 doit également analyser les conclusions figurant dans le rapport
qu'il a presente a l'Assemblée generale en 1975, afin de soumettre une analyse
claire de la situation a l'Assemblée, qui pourra alors determiner les mesures a
prendre. 11 ne faut pas oublier que toutes les observations et recommandatic~s que
le Comite pourrait faire au sujet de son mandat, conformément au paragraphe 3 du
dispositif de la résolution 3469 (XXX) de l'Assemblée genérale, doivent encourager
tous les Etats, notamment les puissances nucléaires, a surmonter leurs reticences
et a participer aux travaux du Comite. (3 mars 1976 - A/AC.167/SR.30, p. 3 et 4)

PHILIPP1NES

Nous ne serions pas fideles a notre engagement d'accomplir des progres au cours
de cette decennie du desarmement si nous n'étions meme pas en mesure de convoquer
une conférence mondiale du desarmement ou une session extraordinaire de l'Assemblée
generale consacree au désarmement. 11 convient cependant de bien comprendre que
la convocation d'une conférence mondiale du désarmement ou d'une session extra­
ordinaire de l'Assemblée genérale sur le désarmement n'est pas une fin en soi.
En d'autres termes, il est nécessaire de préparer avec soin la conférence ou la
session extraordinaire pour etre assuré de parvenir a des résultats tangibles.
Une conférence mondiale du désarmement ou une session extraordinaire de l'Assemblée
génerale couronnée de succes pourrait, nous l'espérons, ouvrir des perspectives
nouvelles sur les questions touchant au désarmement, donner une orientation
nouvelle, une vue d'ensemble du probleme, dont les Nations Unies pourraient sans
aucun doute tirer profit et, enfin, creer un climat politique nouveau debouchant
sur ,des mesures décisives. (18 novembre 1975 - A/C.l/PV.2090, p. 42)
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La delegation philippine appuie la convocation d'une conference mondiale du
déaarmemerrt , qui aurait lieu aux termes de preparatifs appropries et d.etailles, et
a laquelle participeraient tous les Etats dotes d'armements nucleaires et les Etats
de quelque importance militaire. La delégation philippine reitere son appui aux
consultations que le President a entreprises avec les Etats dotes d'armes nucleaires,
en particulier avec ceux qui ne participent pas aux travaux du Comite, et elle
appuie egalement les efforts du Groupe de travail. (5 mars 1976 - A/AC.167/SR.32,
p. 9)

POLOGNE

Tout Rtat, quel que soit son potentiel militaire et economique, peut et doit
apporter sa propre contribution au processus de negociations et de mesures
constructives de desarm~~ent. L'instance la plus indiquee pour la discussion de
c~s questions, avec la participation de tous les Etats, devrait etre la conférence
mondiale du desarmement. (25 septembr~ 1975 - A/PV.2361, p. 41)

La question de la conférence mondiale du désarmement est l'un des points
importants inscrits a l'ordre du jour de cette commission, ainsi que le montre le
rapport du Comité ad hoc, si bien présente par l'ambassadeur d'1ran, M. Hoveyda,
président de ce comite. Les resultats des travaux du Comité au cours de cette
année sont un témoignage eloquent de la necessite d'une convocation rapide d'une
telle conference. Le succes de cette conference serait de toute evidence d'un
intéret vital non seulement pour les petits, moyens et grands pays, mais également
dans l'interet bien compris de l'humanité dans son ensemble. (7 novembre 1975 ­
A/C.l/PV.2079, p. 21)

Le représentant de la Pologne affirme une fois de plus que son rays appuie
fermement la proposition de l'Union soviétique tendant a convoquer une conference
mondiale du désarmement, proposition qui constitue une des grandes initiatives
politiques des temps modernes.

L'idee de convoquer une conference mondiale du desarmement revet chaque annee
plus d'actualite et de signification politiqueo 11 faut qu'elle beneficie d'une
volonte politique manifestee par tous les Etats, non pas par opportunisme mais
dans un souci authentique d'assurer l'avenir de l'humanite.

Le Comité doit entreprendre les travaux preparatoires necessaires, et
notamment elaborer l'ordre du jour et le reglement de cette conference. L'une
des taches essentielles du Groupe de travail charge d'etablir le projet de rapport
du Comité ad hoc a l'Assemblee génerale sera de libeller les points de l'ordre du
jour de la conférence compte tenu des grandes lignes arretees en 1975 et des
principales orientations qui se dégageront des debats en cours.
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Le Comite ad hoc a paasé suf'fit:H:wunent de temps B: etudier des vues et des
suggestions d'ordre general. L'Organisation des Nations Unies doit maintenant faire
porter ses efforts sur la mise en pratique des initiatives et propositions existantes
au lieu de rechercher de nouveaux mecanismes et de nouvelles formes de negociation
et de prevoir d'autres reunions.

Le fait que les delegations de l'Union sovietique, de la France et du
Royaume-Uni assistent aux seances du Comite ad hoc temoigne de l'importance du
probleme a l'exam~n. Il est regrettable que les deux autres puissances nucleaires
ne se soient pas decidees B: sortir de l'isolement qu'elles se sont impose.

La délegation polonaise est convaincue que tout progres sur la voie d'une
convocation rapide de la conférence mondiale du desarmement contribuerait dans une
large mesure B: consolider la transition historique de la politique d'affrontement
a la detente et a la coopéraíií.on internationales ainsi qu ' a promouvoir .La cause du
desarmement. (3 mars 1976 - A/AC.167/SR.30, p. 2 et 3)

Le representant de la Pologne fait observer que la tendance essentielle dans
les relations internationales contemporaines demeure a la detente et qu'il
appartient a l'Organisation des Nations Unies de veiller a ce que cette tendance se
renforce et acquíere un caractere universel et irreversible. Le meilleur moyen
d'y arriver est de completer la detente politique par une detente militaire, ce qui
implique que des progres considerables soient accomplis dans la limitation des
armements et le desarmement. C'est possible, puisque la detente a fait naitre
entre les Etats la confiance reciproque indispensable, et est necessaire car,
faute de mettre fin a la course aux armements, il n'y aura plus ni detente ni
confiance, et la menace d'un conflit nucleaire persistera.

Le representant de la Pologne declare que, ce qu'il faut faire, c'est mobi­
liser effectivement tous les efforts en vue du desarmement; la ~onvocation d'une
conference mondiale du desarmement est, dans cette optique, le r~mplement logique
et indispensable des negociations et des discussions actuelles. Or, une
conference ouverte a tous les Etats, au sein de laquelle seraient examines tous
les aspects de la question du desarmement, constituerait une tribune veritablement
universelle pour envisager les moyens de progresser dans la veie du desarmement
general et complet sous controle international, tant daos le domaine des armes
nucleaires que des armements classiques.

Ces derniers mois, on a pu constater que l'idee d'une conference mondiale du
desarmement restait d'actualite. Il en a ete question directement dans divers
documents d' importance intel'nationale, dans des commurrí.qués communs et au sein

'meme de l'Organisation des Nations Uniese La Pologne a, ¿ans sa politique
extérieure, accordé une attention speciale a cette question, ainsi qu'en témoignent
les entretiens que ses representants ont eus avec divers gouvernements, nota.mment
a l'occasion des rencontres qui ont eu lieu entre les Premiers Ministres de la
Pologne et de la France, en mai 1976, et lorsque le Ministre des affaires etrangeres
du Portugal s' est rendu B: Varsovie. D'autre part, un grand nombre d' Etats ont fait
allusion a cette conference dans les communications qu'ils ont envoyees au
Secretaire general de l'Organisation des Nations Unies concernant les travaux du
Comité special pour l'etude du role de l'Organisation dans le domaine du d§Eo~­

mement, et a l'occasion de la discussion generale qui a eu lieu au sein de cet
organe en juin 1976.
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De l'avis du repr~sentant de la Pologne, la majorité {des Etati/ pensent
qu'il faut convoquer prochainement la conférence, apres une préparation suffisante.
11 conviendrait pour cela de doter le Comité de larges attributions, afin qu'il
soit en mesure de s'occuper convenablement de tous l~s aspects de l'organisation
d'une conférence de cette nature. (13 juillet 1976 - A/AC.167/SR.35, p. 2, 3 et 4)

QATAR

Nous avons appuye l'idee de reunir une conférence mondiale du désarmement a
laquelle tous les Etats, nucléaires ou non, grands ou petits, participéraient sur
un piad d' 6p:alité, dans le cadre de la Decennie du desarmement; nous espérons
ainsi que l'on arrivera a des mesures positives et efficaces de désarmement.
(7 novembre 1975 - A/C.J/PV.2080, p. 4)

REPUBL1QUE ARABE LIBYENNE

Tous les peuples ont placé leurs espoirs dans l'Organisation internationale,
pensant qu'elle apportel'ait une solution aux problemes qui se posent a. la commu­
nauté des hommes, et elle se trouve aujourd'hui devant ces défis. Elle a la
lourde responsabilite d'arreter la course aux armements et notamment la course aux
armements nucleaires. C'est pourquoi la convocation d'une conférence mondiale
du desarmement, dans les delais les plus rapides, est une necessite imperieuse.
Mais il conviene de se mettre d'accord sur un certain nombre de questions a.
discuter, faute de quoi le succes en serait compromiso Ma délegation estime que
les efforts doivent s'orienter vers les points suivants lorsque l'on preparera
cette conference :

Premierement, la pleine participation de tous les Etats, nucléaires et non
nucléaires, sur un pied dtrégalité, a. l'élaboration des resolutions et recommandationf

Deuxiemement, la responsabilite des Etats nucleaires et leur role dans la
cessation de la course aux armements, et le fait qu1ils devraient s'abstenir
d'employer ces armes contre d'autres Etats, en particulier les Etats non nucléaires,
dsns quelques circonstsnces que ce soient, étant donné que ces Etats nucleaires
ont le monopole de ces armes. (14 novembre 1975 - A/C.l/PV.2088, p. 43)

REPUBL1QUE DEMOCRAT1QUE ALLEMANDE

La République démocratique allemande demande instamment la convocation d 'une
conférence mondiale du désarmement et l' a f'ai t savoir par sa déclaration du
29 avril 1975. 11 serait op~ortun de prendre des mesures pratiques en vue de
con....oquer la conférence. Le Comité ad hoc ne devrait-il pas recevoir immediatement
des instructions a. cet égard? (24 septembre 1975 - A/PV.2360, p. 77)
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A la session de printemps du Comité ad hoc, la République démocratique
allemande a expliqué les grandes lignes de son attitude a lrégard des préparatifs
et de la tenue drune conférence mondiale du désarmement. Depuis, on a demandé
avec plus drinsistance et a maintes reprises que la conférence ait lieu.

Les conditions permettant de vastes mesures de désarmement telles qurelles
pourraient etre concertées lors d'une conférence mondiale du désarmement existent
maintenant. De plus, les résultats acquis dans le domaine de la détente politique
nous obligent a accélérer les préparatifs et la convocation d'une conférence
mondiale du désarmement.

Le Comité pourrait cornmencer la préparation ~ratique de la conférence mondiale
du désarmement et présenter un projet d'ordre du jour a la trente et unieme session
de l'Assemblée générale. (13 novembre 1975 - A/C.l/PV.2086, p. 33 et 34)

Le représentant de la République démocratique al 1 ~ande dit que la question
de la convocation d'une conférence mondiale du désarmement a été examinée chaque
année par lrAssemblée générale et le Comité ad hoc depuis l'adoption de la réso­
lution 2833 (XXVI) de l'Assemblée, et que l'écrasante majorite des Etats s'est
prononcee en faveur de sa convocation dans un avenir proche. Dans de nombreux
pays, des groupes sociaux importants reconnaissent egalement l'urgence de la
convocation de cette conference, comme en témoignent le Congres mondial des forces
de la paix (Moscou, 1973) et le Colloque europeen des anciens combattants (Paris,
novembre 1975).

Compte tenu du montant record qu'ont atteint les depenses imputables aux
armements, il est de plus en plus urgent d'entreprendre la préparation et la
convocation de cette conférence. La ~ourse aux armements et les dépenses énormes
consacrées au matériel de guerre sont en partie responsables de la crise economique
prolongee que connatt une partie du globe et font obstacle au progres economique
et social des pays en developpement. La détente politique'doit avoir son pendant
dans le domaine militaire; il nren est que plus urgent de preparer et de convoquer
une conférence mondiale du désarmement.

Malgré toutes les difficultés existantes, en ce qui concerne les conditions
de la réussite de la préparation et de la tenue de la conference, la situation
srest améliorée. La détente politique a encore progressé, cornme lrindiquent les
résultats de la Conférence d'Helsinki, qui a contribué de maniere décisive a
l'amélioration du climat politique entre Etats dotes de systemes sociaux différents
et a exercé une influence positive sur lrattitude des Etats vis-a-vis du désar­
memento Qui plus est, trois membres permanents du Conseil de sécurité, qui sont
également des puissances nuc.Iéaí.r-es , participent actuellement aux travaux du Comité.
La'République démocratique allemande a toujours préconisé une prompte convocation
de cette conférence, ou pourront etre examinés dans leur ensemble les problemes
de la limitation des armements et du désarmement. Toutefois, deuz Etat5 demeuz-errt
opposés a la r éundon de cette conférence. Lrun estime que le moment ;, ,,:,t pas
encare venu : 01' cette question a déja été examinée a cinq sessions de l'Assemblée
générale et on peut se demander ce qu'il faut de plus pour réunir toutes les
conditions necessaires a la tenue d'une conférence que souhaitent la grande majorité
des Etats Membres. L'autre stipule meme les conditions préalables indispensables
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a la convocation de la conférence. De l'avis de la delegation de la République
démocratique allemande, il s'agit la d'une tentative d'obstruction. 11 faut que
les questions soient examinees ouvertement a la conference et il ne convient pas
de selectionner arbitrairement les problemes en vue de formuler des conditions
prealables. Seule la confer~nce peut regler les questions en cause. Les Membres
de l'Organisation des Nations Unies ne doivent plus permettre a deux Etats de faire
obstacle a 1 'application des réf,olutions importantes adoptées a ce sujeto 11 a éte
possible d'organiser des conferences mondiales sur bien d'autres questions et il
n'y a aucune raison qu'une conférence mondiale du desarmement soit impossible.
Ceder aUX adversaires de cette conférence reviendrait a céder aux ennemis du
désarmement.

Le Comité s'est vu confier une lourde responsabilite et le representant de
la Republique démocratique allemande est pleinement conscient des difficultes de
la tache: la seule fa~on dont le Comite puisse s'en acquitter est de convoquer
la conference dans un proche avenir. La conference constituerait l'instance qui
conviendrait a l'accomplissement de progres veritables dans le domaine du desar­
mement et elle seule serait a méme de faire appel a. tous les Etats pour qu 'ils
redoublent d'efforts en vue de limiter et, en fin de compte, de faire cesser la
course aux armements et de résliser le desarmement general et completo Les progres
qui marquent l'evolution des relations internationales doivent etre consolides.
11 faut faire de la detente un processus irreversible en mettant fin a la course
aux armements et en assurant le desarmement.

En vue de convoquer la conference le plus tot possible, le Comite devrait, aux
termes de son mandat falre une analyse des conclusions figurant dans le rapport
qu'il a soumis a la trentieme session de l'Assemblee generale et presenter des
propositions concernant les preparatifs concrets de la conference. (4maTs 1976 ­
A/AC.167/SR.31, p. 8 et 9)

REPUBL1QUE SOCIAL1STE SOV1ETIQUE DE B1ELORUSS1E

A l'initiative de l'Union sovietique, appuyee par les Etats de la communaute
tI socialiste et d'autres pays épris de paix, l'Assemblee génerale a adopte des
~ resolutions sur la nécessite de reunir une conference mondiale du desarmement,
~ sur l'interdiction de l'emploi de la force dans les relations internationales et
I l'interdiction permanente de l'emploi des armes nucléaires, sur la reduction des
f budgets militaires des membres permanents du Conseil de securite, sur l'élaboration

d'une convention interdisant d'agir sur l'environnement et le climat a. des fins
militaire~, Notre tache est de réaliser la mise en oeuvre complete des dispositions
de ces c-= i"lions tout en dénonr;ant ceux qui s 'opposent au désarmemerrt et en surmontant
leur r~s1Btance pour arriver a ce que tous les pays participent aux traites multi­
lateraux sur la limitation de la course aux armements, et pour progresser sur
la voie du desarmement géneral et ccmplet. (ler octobre 1975, A/PV.2369~ p. 33)
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REPUBL1QUE SOCIAL1STE SOV1ET1QUE D'UKRA1NE

Etant donne l'ampleur de la course aux armements et l'importance qu'il y a
pour l'humanite actuelle et future a enrayer ce processus dangereux, il convient
que les efforts énergí.ques déployes par les paya de la communauté socialiste pcur
resoudre le probleme du desarmement trouvent le soutien qu'ils meritent de la part
de tous les Etats Membres des Nations Uniese La conference mondiale du désarmement
offrira d'amples possibilites a cet egard. Cependant, le travail preparatoire de
la conférence devrait etre intensifie, car, en raison de la resistance d'un ou deux
pays, ce travail n'avance que lentement. (3 octobre 1975 - A/PV.2373, p. 11)

Les succes obtenus ces dernieres annees dans la consolidation de la paix
permettent aujourd'hui d'aborder le probleme du desarmement dans une optique plus
decisive et plus large.

La solution de ce probleme serait favorisee par une ~8nférence mondiale du
desarmement dont la convocation, d'une part, contribuerait a. normaliser davantage
les relations internationales et, d'autre part, donnerait une forte impulsion a
l'adoption de nouvelles mesures de desarmement. L'idee de convoquer cette
conference a ete approuvee par presque tous les Etats, et ceci s'est trouve reflete
dans les decisions de diverses instances internationales. Elle a été notamment
appuyee par l'Assemblée génerale a toutes ses sessions depuis 1971, et par les pays
non alignés lors de leurs réunions de Belgrade, du Caire, de Georgetown, de Lusaka,
d'Alger et de Lima.

La conviction exprimée par l'immense majorite des Etats. a savoir qu'il est
indispensable de convoquer la conference, a trouve son expression concrete il y a
deux ans, losqu'a eté créé le Comité ad hoc pour la conférence mondiele du desar­
memento Sans surestimer le travail accompli par ce comité, la délegation ukrainienne
estime nécesaai.r-e de relever les resultats utiles auxque.Ls. est déja parvenu cet
organe des Nations Uniese

11 est tres important que des progres aient éte realises en ce qui concerne les
participants a la conférence. Les membres du Comité se sont prononcés pour l'univer­
salite de la conference, et de nombreux representants ont souligne que tous les
pays militairement importants devraient y prendre parto Un certain rapprochement
des positions a eu lieu sur des questions telles que la duree de la conference et son
ordre du jour provisoira, qui devra, de l'avis de nombreuses delegations, etre
suffisamment large et viser un objectif essentiel, c'est-a-dire le désarmement
genéral et completo 11 est déja entendu que la conference devra avoir lieu en
etroite collaboration avec l'Organisation des Naticns Unies et que sa convocation
devra etre précédee de préparatifs suffisants.

A propos de ces preparatifs, nous sommes profondément convaincus qu'ils ne
sauraient trainer de maniere excessive. La preparation minutieuse d'un travail aussi
important et complexe que celui qui a trait a une conference de ce genre est indis­
pensable, certes, mais il faut que ce soit une prépa:cation en vue de la convocation
de la conference, car des retards sans fin feraient perdre de vue le but de la
cOTIference et seraient un gaspillage de temps. A l'heure actuelle, il existe des
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conditions fu.vorables a une prompte convocation de la coní'érence , grace a la
dét~nte q~i s'affirme toujours davantage dans les relations internationales.
(17 novembre 1975 - A/C.l/PV.2089, p. 13 a 16)

REPUBL1QUE-UN1E DU Cfu~OUN

Nous appuyons tout aussi fermement le projet de convoquer une ccnference
mondiale du desarmement qui permettra a tous les Etats de prendre des decisions
appropriées sur un probleme crucial pour leur survi~. (30 septembre 1975 ­
A/PV.2368, p. 47)

En matiere de desarmement, nous estimons que ce qui importe, c'est moins le
nombre d'unites que la puissance de la force de frappe. En ce qui con cerne les
autres points sur lesquels les decisions demandent une etude approfondie des
modalites susceptibles d'etre acceptees par tout le monde, ma delegation loue les
efforts des organes - Comite de la conference du desarmement, Comite ad hoc, etc. ­
qui se sont penches jusqu'ici sur ces questions. Mais notre Organisation se doit
de revoir la structure de ces organes de maniere a leur conferer un pouvoir de
negociations a la hauteur des taches qui leur incombent.

Dans cet ordre d'idees, ma delegation appuierait la convocation d'une session
extraordinaire de l'Assemblee generale qui elaborerait au moins l'ordre du jour
d'une conference mondiale du desarmement, au cours de laquelle tous les Etats
Membres de notre Organisation procederaient a un examen approfondi des difficultes
dont le franchissement est indispensable a tout progr-és notable sur la voie du
desarmement general e~ completo (21 novembre 1975 - A/C.l/PV.2095, p. 32 et 33)

ROYAUME-UN1 DE GRANDE-BRETAGNE ET D' IRLANDE DU NORD

Le Secretaire general et un certain nombre de representants se sont demandes si
nous avions le mecanisme de negociation approprié pour faire des progres en matiere
de desarmement. 11 existe plusieurs sllggestions prevoyant des additions ou des
ameliorations a apporter aux arrangements actuels. 11 est notamment propose de
convoquer une conrérence mondiale du désarmement , Mon gouvernement n 'a jamais
cessé de dire que cette conference pourrait donner une impulsion nouvelle aux
negociations sur le desarmement. Mais nous croyons que la présence de tous les
Etats militairement importants, et assurement de toutes les puissances nucleaires,
serait indispensable. Sinon, ce ne serait pas une conference vraiment mondiale
et ses resultats pourraient fort bien etre des plus decevants. (13 novembre 1975 ­
A/c.l/PV.2086. p. 58)

La confén.~uce pourrait donner une impulsion a. l' action entreprise pour r éalí.eer
i' : '~~c0rd concret de desarmement. La participation de tous les Etats mílitairement
inportants et de toutes les puissences nucleaires serait essentielle a. aon succes.
(14 juillet 1976 - A/AC.167/SH.36, p. 3)
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11 est donc necessaire d'etablir des mecanismes de controle et de formuler une
politique de desarmement qui soit liee a une philosophie nouvelle de la cooperation
aux fins du developpement.

11 serait aussi souhaitable, toujours dans le cadre de la recherche d'un monde
de paix et de justice, de convoque!' une conrérence mondiale du désarmemerrt afin de
permettre a la communaute internationale de discuter d'un probleme qui conditionne
sa survie, possible seulement daos un contexte de securite collective.

L'efficacite de telles actions ne pourra se realiser que daos le cadre d'une
Organisa.tion des Nations Unies qui devra refleter la nouvelle situation
internationale. (6 octobre 1975 - A/PV.2375, p. 76)

SIERRA LEONE

Pour donner une impulsion aux travaux de la Conference du Comite du désarmemezrt ,
nous sorames fermement partisaos de la convocation d 'une conrérence mondiale du
desarmement semblable aux deux recentes sessions extreordinaires de l'Assemblee
generale, qui ont été couronnees de succes. si elle est bien preparee, une telle
conference, ou une session extraordinaire de l'Assemblee, pourra ouvrir des
perspectives nouvelle~ sur le desarmement et permettra d'avoir une vue d'ensemble
du probleme. Si elle est marque~ par la sincérite, la bonne foi, la comprehension
mutuelle entre toutes les delegations, et le desir fervent de trouver une formule
commune pour realiser le desarmement mondia1~ nous sammes certains de son succes.
La convocation de la conference n'est pas une fin en soi, mais un moyen de realiser
ce gui preoccupe toutes les délegations representees ici. (19 novembre 1975 ­
A/C.l/PV.2092, p. 7)
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SOMALIE

Nema psnaona que des r~sultats aemblables pourraient et,re obt.enus dans le
d~e.ine du (l~se.t'mel'l'tént, dana le cs.dre d'une conr~rence rsondi al.e ; et cela eat d'autanfJ
plus nrgl;lnt que, SSl'lB la. paix et le. s~curit~, tout effort de d~veloppoment n' aura
~u~te de sens. Bien errt endu , i1 serait n~cesseil'e que toutss lea puí.s ssnces
nu('l~Aire~ E't, bous les Etats militairement importants pfi.I,ticipent a cette conf'é rence ,
et. (¡Ul;l l' (\t'tlre du j our en sod t pr~par~ svee le plus grand soin a.rin que bous les
(\b,ieé'ti~ k'l()iE'ot bien d~rinia,

A notre avis, vu l'urgeoce de ~ette qt~stion. qui int~resse 1& 9~rvie meme de
l'humS11it,~. t.ous les obsta.c les ii la. oonvocsf ion de la conf~rence de'\fraient €t l'e
t'A'pitlemE'tlt suruwutl-s. (4 novembre 1975 - A/C.l/PV.'i:'.07r:.: p. 46)

SOtlDAN

toe e·~"tit€- ad hoc pnur la. conf~l'ence ml)ndiale du d~sa.rmement. pr~sid~ sveo
l"t3tllr€telll'e par tilo Hl"ve.Vda., B1Ilbassa.deur d 'Iran, a pr€sentr; son rapport a 1 'Assembl~e

~tl€l·tüe J./' 11 a. ~t€ en tnestU'e de formuler d I itnport~ts principes directeUl's. Il
fa.ut t;I~utet\..>is l'l>~l'~tt~l' qu'il nl!:\it pss l'~ussi ~ ral.re eles progr~s subtantiels sur
les d~Je~ti~ de la c~t~l~nce et sur les conelitions n~cesssires ~ sa convocation
et ti St'tl su~t"~s. t<la. d~l~ga.tion souhaite que le ComiM continue son trava.il selon
\1.11 \\.~uda..t ~'t'l"t'prié qui lui pel'mettra de mener sa tache ii bien le plus t8t possible.
\~1 Ut'\~bl~ 1015 - A/c.l/pv.2095 , p. 51)

SUEnE

~·~uue de ~ ~l'\:'~ooitions est le projet ele conr~:rence mondiale du d€!sa.rmement;
ll&. &l.ede ~ depuls q,ue l' id~e en a ~M lanc~e! a app~~ la. ~union d 'une telle
~f€~"a\~ a i!oS.l·ti~ipatioo illliverselle. Le Gouvernement su~elois espere qu' une
i~rt~te ll."éwi~ ~sac~e au d~sal'mement, telle qu'tma conf~rence mondie.1e du
.&€:s~t ~t,i une sessioo extraordinai re da l' Assembl~e ~~rale, permettra de
:s~.i~ :au ttlSl"1oo d'uniwl'sslitt'i de la participation observé p~cédemment et de
~-er ~ ~u~~ d~i!s.rt a la cause du d~se.rr.tement. Pour enregistrer des progrés
"1S""'S ce ~sitle.. il est essentiel que tous les E.'tats nucléaires participent a toute
~~~ itltem:at.i~'1Gs.le 'lui sersit consac~e a cette question.

:.s. ~~g,sti.cn :su~ise pense qu'une ~union internationale telle qu tune
~~-s:::..~ :mcc..:is],e O~ tme session extraordinaire de l' Aslsembl~e ~nérale ne pourrait
~~....a oS &es ~~itsts ..iursnl.es et realistes si elle était p~pa.rée de maniere
~$t.i~ 5 i~s:f'.fismt:e. Ces prépsratifS durables demandent peut-€tre du temps, mais
i:s s~ :::..&.-e::-~res~ La su~ considere qu'i1 s'agit la d'une condition préalable
~'b1¡e ~¡;¡¡r le S1m::.::es de tcute reunion interna.tionale relative au désarmement.

- .,,_7 - l' ,,~ .... "r"'fJ= ~ t,)
~.':: ~ .j,;.,,~,j~, - ~'j~'L.~CI¡f1~.~~ p. ~

- --
~ ---=:.E-
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TCHAD

Mals Lorsque nO\.1s\"érlechissons ame desastres qui ont justemel1t conduit le
monde a la création den Nations Un::'es, nous sommes enclins a croire qut en fin de
compte 1 'endroit approprié pour traiter a fond de la question du désarmement, de la
prolifération des armes et des essais nucl€aires ne saurait se trouver ailleurs que
dans une conférence mondiale, o\l les mieux équipes en armes destructrices comme ceux
qui en sont dépourvu~, grands et petits, peuvent librement exprimer leur opinion.
Car si une conflag1"ation mondiale éclatait, les effets des armes thermonucléaires,
par exemple, ne sera.;· ¡nt pas ressentis par leurs seuls producteurs, maí.s par toute
l'humanité a quelque Jegre que C'~ soit. (24 septembre 1975 - A/PV.2359, p. 81)

TCHECOSLOVAQUlE

La lutte pour la liqW:dation des bases materielles de guerre est 1 'une des
t~ches les plus importantes de la vie internationale actuell~. Etant donné que le
désarmement concerne tous le:. pe.vs du monde, nous sommes partisans de la convocation,
le plus rapidement poasdbLe', d 'une conférence mondiale du desarmement qui donnerait
un nouvel élan a la lutte pour un monde a Jo 'o.bri des armes et des guerres.
(2 octobre 1975 - A/PV.237l, p. 38)

Au cours de la période pendant laquelle cette question a été exsnrínée , il a été
confirmé conat.ammerrt que la majorité éCI'asaote des pe.vs sont en faveur de la convo­
cation d'une telle C'onférence mondiale. Presque toutes les conditions indispensables
ont déja été creées pour que 1 Ion puisse passer des négociations préalables, et de
1 'examen des possibilités, de 1 'opportunité, des motifs et autres aspects de la
conférence mondiale du desannement, a un commencement de preparation concréte , SVil
n'a pas éte possible jusqu'a présent d'aborder les préparatifs concrets de la
convocation d~ la Conference, la responsabilité en incombe daos une tres large mesure
ame deux autres membres permanents du Conseil de securité quí , jusqu' a préaerrc , ont
refusé de participer a la cause commune , 01', il est indispensable d'aV'Oir la
participation de toutes les - ,.~ sanees nuc'léaí.res si l' on veut assurer le succés
final de la conférence.

A notre avis, le but ..:ipal de la conférence est d 'examiner en premier lieu
tous les moyens de parvenir a un desarmement general et complet sous controle inter­
national strict et efficace et, dans ce domaine, priorite devrait etre donnée aux
questions touchant le desarmement nucleaire. (12 novembre 1975 - A/C.l!PV.2085,
p. 19 a 21)

La majorité ecrasante des Etats est favorable a la prompte convocatdon de la
conférence monGiale du désarm,ement. Trois puissances nucleaires participent aux
discussions du Comit~ ad hoc et deux seulement, dont 1 'une a encore des doutes sur
l' opportunité de la conférence et l' autre y pose certaines conditions prealables
arbitraires~ en sont absentes. Il est evident que les co:tJroultations aves les
puissa:o.ces nucléaires continuent a constituer pour le Comite une tache importante.
Le :representant de la Tchecoslovaquie se demande cependant si la majorite des p8j{s
doit se plier a la situation actuelle, caractérisée par l'absence de deux puissances
nucléaires, et si elle doit continuer a accepter que ces deux Etats empechent ou
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genent la convocation de la conference. La delegation tchécoslovaque estime que le
Comité doit deja commencer a formuler des propositions pratiques concretes pour
nccelerer la convocation de la conference. Trais annees de tra~aux et l'opinion
détaillée des gouvernements a propos de la convocation de la con rérence sont
suffisantes pour que le Comite recapitule les résultats de ses travaux et formule
des recomma.ndations concretes al'Assemblee generale a s a trente et uni.éme session,
dans le cadre du mandat qu' elle lui a fixe aux termes de s a résolution 3469 (XXX).
La délégation tchécoslovaque souscrit pleinement aux points qui lui paraissent les
plus importants et les plus encourageants des declarations des orateurs precédents,
a s avoa r- qu'on recammande a l'Assemblee generale a s a trente et uní.éme session de
convoquer la conférence le plus rapidement possible et que le Comité entreprenne les
prépara.tifs concrets de la conrérence pour ee qui touche aux themes a pnopos desquels
se d¡;ga.ge un accard en faveur de leur discussion a la conférence. La délégation
tchécoslovaque estime que ces recornmandations sont realistes, qu'elles répondent aux
besoins et aux aspirations de la grande majorité des paya et que leur applieation
correspondrait a. la mission dont a éte charge le Comité. Elle recommande que le
Groupe de travail etablisse un proj et de rapport pour la session de juillet du
Comité ad hoo, dsns lequel figureraient les propositions qui auront ete presentees.
Enrin, la delégation tchecoslovaque est convaí.ncue que le moment est venu d 'entre­
prendre la préparation concrete de la eon:rérence mondiale du désarmement pour que
celle-ci puisse etre convoquée le plus r-api.dementi possible. 11 est nécesseire et
urgent de tirer profit de la détente progressive actue1le sur le plan international
ainsi qy.e de 1 'éclaircissement de la situation politique mondiale pour assurer en
outre la detente dans le domaine militeire. (5 mars 1976 - A/AC.167/SR.32 , p. 3)

TUN1SIE

Les communiques publies a Tunis apres les visites de M. Kossyguine (A/10116) et
du Président de la Roumanie (A/C.l/1062), et le coimnzri.qué paru a 1 'is.sue de la
visite du President de la Bulgarie, affirment la volante de nos PlWs de poursuivre
les efforts dans le domaine de la detente et du desarmement. C'est pourquai nous
espé:rons que tous les efforts se poursuivront, et notamment ceux qui tendent a la
réunion d'une oon:r'exence genérale sur le désarmeaerrt , Nous pensans qu'une sessian
e:xtraormnaire de l'Assemblée genérale pourreit preceder cette conference, mais que
le Comité pour la préparation de cette conrérence devrai t avoir une mission plus
étendue, de f'~on nota.mment a comnencer de fagon sérdeuee la redaction a'une decla.­
rationdans la.quelle tous les Etats, sans exception, et en particulier ceux qui
dét~ennent les armes les plus destructrices,s'engageraient a ne pas menacer d'autres
Etats de 1 'emplo.i d' armes n12cl.eaires 011 autres. L'objectif de tels efforts doit etre
a\T5!lt tout la créa:tion d'une ambi1mce generale, dlun etat d'esprit general, qui
f'avorise la paix et non pas l' agression , (21 novembre 1975 - Aíe.l/PV.2095, p. 22)

TURQUIE

Le COllli.te ad hcc a réussi a faire ressortir une fois encare la tendance generale
qui 'eSt í'a-vorable a l'idee de la convocation et de la tenue dlune nouvelle conrérence ,
apr2s une pépa:t'ation adequa.te et avec la participation, tant a la phase preparatoi:re
qu"a la con:r"'&ence elle-meme, de tous les pays detenteurs d' armes nuc.Léaí res saos
e:xception aimñ. que de tous les pays mlitairement importants.
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En tant que l'un des 40 paya non dotes d'armes nuc1eeires designes pour pa1"ti­
ciper aux travaux du Comite ad hoc, nous continuons a. penser que le CoJlite doit
poursuivre ses travaux avec un nouveau mandat afin de trouver les moyens d' accomp1i r
sa tache. (7 novembre 1975 - A/C.1/PV.2080, p. 12)

UNION DES REPUBLIQUES SOCIALISTES SOVIETIQUES

Nous ne perdons. jamais de vue l'objectif principal: le desarmement general
et complet. Nous estimons que ce probleme doit etre au centre de l' attention de la
conrérence mondiale du desarmement dont les Nations Unies ont deja. approuvé la
convocat í on, Dans cette instance, tous les pays pourraient, sur un pied d'egalite,
enoncer librement leurs positions respectives et les confronter, et determiner les
moyens de limiter et d'arreter la couxse aux armements.

11 est temps d'entreprendre des efforts pour parachever les preparatifs de la
cont'árence et la convoquen, Cornme chacun sait, l'Union soviétique n'est pas en
cause a. cet egard. (23 septembre 1975 - A/PV.2357, p. 56)

Pour faire avancer la solution des prob1emes du desarmement, il faut insuffler
une activite nouvelle aux t:r-avaux des instances internatione.les char-gées de ces
prob.Lémes . 11 importe aussi de faire en sorte que le plus grande nombre d'Etats
possible participe a. ces activites. Pour la solution globale de ces probLémes , il
est indispensable, naus en sornmes convaincus, de convoquer au plus tot une conf'érence
mondiale du dés armement; a. laque11e prenlraient part, selon le principE' de 1 'égalite
de droits et sur un pied d'egalite, tous les Etats sans exception. La convocation
de cette conf'érence contribuerait au développement et au raffermissement de la
tendance benefique qui se manifeste depui.s quelques années dans les re1ations inter­
nationales, grace aux efforts mis en oeuvre pour reduire la tension internationale
et a. la conclusion de divers acco:r.ds bilateraux et multilateraux concernant la
limitation des armements et le dés armemerrt , .1

>1

A cette conf'éz-ence , tous les pays pourraient exposer et comparer leurs vues en ~
detail sur la question du désarmemerrt , tant paur ce qui est des armes de destruction
massi ve que des armes de type classique et' des forces armées , Ces echanges de vues
multiples auraient pour effet de mieux degage~t' la position de tous les Etats sur les
differents aspects du prob1eme du desarmement et, grace a. des efforts conjugues, i1
serait possib1e de determiner les moyens les plus efficaces de leur apporter une
solution. La conférence, assurénerrt , permettrait aux Etats de míeux orienter 1eurs
activites pour s'entendre sur des mesures de desannement, ainsi que de degager les
aspects les plus actuels des problemes exigeant une solution immediate et de trouver
les moyens pratiques de limiter et d' arreter la course aux armements. Sa convoca.tion
est maintenant indispensable.

L'Assemblee generale s'est deja. prononcée en faveur de cette convocation lors
de quatre sessions. Les pays non al.ignés l' ont egalement fait lors de leurs reunions
les plus importantes tenues au Caire, a. Georgetown, a. Lusaka, a. A1ger et a. Lima.
:Jne conférence mandiale du dés ermementi a laquelle participeraient tous les pays
constituerait 1 'instance internationale dotee de la plus grande autorite en matiere
de desarmement.

.,
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L'Union soviétique souli~le a nouveau qu'elle est toute disposée a collaborer
acti vement ave e tous les Etats, aussi bien dans le cadre du Comitlé ad hoc pour la
con í'érence mondiale du d€sarmement qu' ailleurs, afi.n de trouver Jbe solution
favorable en ce qui concerne la préparat í on et la convocation de ~La conrérence , 11
~st tcmps de déployer des efforts énergiques pour parachever le travail préparatoire
qui doit. préc~der la con rérence , y comprd,s l'élaboration de son o.rdre du jaur.
Compte tenu du travail accompli en deux ans par le Comité ud hoc,' il y a tout lieu
de présumer que la cont'érence mondiale peut et doit etre convoqué~ dans un avenir
prcche . (ro novemb re 1975 - A/C.l/PV.2082 , p. 6 a 8)

L'Union soviétique invite tous les Etats a concentrer Leurs efforts 'sur des
mesures pratiques visant a Lí.mi.tier et a faire cesser la course aux armemenbs et sur
les dispositions a prendre en vue d'un désarmement effectif. Dans ce contexte, la
convccat.ion d'une conférence mondia.le du désarmement a un caract.ére parb i cul.i.éremerrt
act.uel ,

De 1 'avis de la dSlégation soviétique, le Comité ad hoc ne doit plus permettre
a ceux qu i e' efforcent de mairrtení.r- la course effrénée aux armements et de la
stimuler de faire échouer les efforts de l'écrasante majorité des Etats; il est
te'l:1ps que les t ravsux du Comité prennent un tournant décisi f.

Aux t.e rmes de la résolution 3469 (XXX) de 1 'Assemblée générale. le Comité ad hoc
düit f'urmule1' des ocservat i ons et recommandat i ons au sujet de son mandat , Cela
s igni f'ie que la grande majordté des Etats Memb1'es de l' Organisation des Nati ons
l:uies sen't las de 'I.'Oi1' que, a cause des partisans de la CQU!"-se aux armemerrts , les
tr-svaox du Cecité teurnent dans un cercl,e vicieux. 11 est temps que le Comité se
libere de l' influence de certaines puissaoces et se décide a s' acquí.t.te r de s a
tache. C'est pourquo'i son mandat doit et1'e modifié pour 1ui pe rmetrt re de progreeaer
vers le stade final des préparatifs de la conrérence , La 1'ésolution 3469 (XXX) met
l' accerrt sur le ¡:¡andat du Comité ad hoc lui-meme, Luí, offrant de réelles possibilités
de progreso Certes, les consultations qu'il tient ave e les puí.ss ances nuc.Léai.r-es
restent s a tache principale, mai s , en vertu de cette 1'esolution, ces consultations
ne dcivent pas ent.r-aver ses t1'ava.ux. Sur la base de la résolution 3469 (XXX), le
COllité pe1.4t et doit :;border une étape réellement nouvelle de ses act i.vi.t és et
s 'oec~er de preparer concr-étement, la convocation de la conférence .

La ron:férence mondiale du desa.rmement sera une instance ou tous les pays
pcurront, sur un piea d 1 égalité, formuler des cansi dé1'ations sur le dés armement daos
son ;.:::..semble, tm:.t en ce qui concerne les armes de destructian massive que les armes
de tJ?e cls.ssique et les fo1'ces a.¡mées. Un échange de vues approfondi permett1'ait
TI"'" se:ilelI!ent de définir la position de tous les Etats sur les p1'oblemes du désar­
:ueme::rt "Tl'l:>j S 'slement de détemne1' le meilleur mayen de 1'ésoudre ces problemes. La
"'C¡r-rf € :r<=>--::lt:2 encou.."'--..o-erait les Etats a entreprendre une action plus titile en vue
~'~~""er =.':;::: CO!ll!!ilm s.cco1'd des mesures de désarmement et rehausse1'ait considéra­
~:.~:; 1= rDle ar l'Orga:nisation des Nations Unies daos ce domaine. C'est dans
C::..~·e perspect.ive q:Je le C01!li.t.é ad hoc doit faire en sorte que la conférence soit
~~:;r:¡ée 6"'''-'5 les plus bre:fs délais.

=..'~::xJ s:::rié-'-..ique est en faveur de la convocation de la conférence dans un
~~~ ¡;.r~ proJ::he; elle peut dire avec fierté que le comnunisme et la paix, le
é::.ml!!I;I:J SJIE? et le dés~~t. sorrt indissociables. Elle exhorte a la suivre tous ceux';= E:r.:::: ~~-=-;;: :le ];ciz:. de sécuri.té. de liberté, d' indépendance et de progres social.
::"e:!" :rrers 2]7f - J.../AC.lfl/5B.29. p. 4 et 5)
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Le repréaent ant de 1 'Union sovi.étd.que dit que la questri on de la preparation et
de la convocation d 'une conréz-ence mondí.al.e du dés armemerrt est le principal aspect
d'un probleme auquel son pays attache la. plus grande import.ance. Ri 1 Ion veut
élargir et renforcer les tendances favorables qui, se manifestent dans les relations
internationales, il est vital que la detente politiClue s' accompagne d' une detente
militaire.

L'une des taches les plus urgentes en matiere de dés armemerrt est de prendre
activement des mesures pour préparez la convocation de la coní'érence , Celle-ci
favoriserait les efforts deployés pour trouver un moyen de réaliser le but ccmnun , a
savoir le desarmement general et complet, et donnerait un nouveau elan significatif
aux négociations sur le desarmement dans toutes les instances. (14 juillet 1976 ­
A/AC.167/SR.36, p. 2)

VENEZUELA

Nous appuyons fermement la tenue de cette conférence paree que, grace a .une
pr~paration judicieuse et soigneuse, elle pourrait etre l'instance la plus indiCluée
pour arriver a des mesures concretes dans des domaines aussi complexes et aussi
délicats. Nous avons tenu des sessions extraordinaires de l'As s emblée générale
pour étudier et rechercher un nouvel ordre économiClue international, et cette
conférence en serait un complément nécessaire et indispensable. 11 est bien évident
qu t uae conrérenee mondiale de cette nature, ayant ces objectifs, necessitere:it
absolument la préaence de toutes les puissances nucléaires et e test pourquoi il faut
esperer que les pays quí, ont emis des doutes au sujet de s a convocation reconsi­
déreront leur attitude.

L'idée de tenir une session extraordinaire de 1 'Assemblee cone acrée aux
questions de desarmement, au cas ou les propositions relatives a la conférence
mondiale du des armement n' aboutiraient pas , beneficie de la sympathie de ma
délégation. (14 novembre 1975 - A/C.l/PV.2087, p. 36)

YEMEN DEMOCRAT1QUE

L' attention du monde se porte sur le désarmement nucleaire et sur les utili­
sations pacifiques de 1 'energie nuc'Léaí.re , Echouer dans ce domaine serait une
menace a la paix et a la securite internationales. Au Yémen démocratique, comme
dans les autres :pays .en développement, nous nous félicitons des nouvelles tiendances
vi~ant a mettre fin a l'utilisation des armes nucléaires et aux explosions nucléaires,
et a les interdire, afin de mettre 1 'énergie nucléaire au service du developpement,
de la paix et duprogres. Nous appuyons l'idée de la convocation d'une conférence
mondiale du désarmement et nous soutenons tous ceux quí, demandent la création de
zones dénucléarisees dans différentes parties du monde. (2 octobre 1975 -
A/PV.237l, p. 67)

NOus appuyons aussi l' idée de la convocation d' une conrérence mondiale du
desa.rmament a laquelle tous les pays pourraient participer, condition indispensable
si l'on veut qu'elle arrive a des résultats positifs pour limiter la course aux
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armements sous tous ses aspects, en particulier en ce qui concerne les armes
nucleaires. L(:! Ministre des affaires etrangeres du Yemen démocr-atri.que a declare il
y So quelques semaines al'Assemblee generale qu 'il appwait l' idee de convoquer une
conférence mondiale du desarmement. Cela exprime veritablement 1 'opinion du Yemen
démocratique, qui aspí re a mettre en valeur toutes ses ressources naturelles et
cherche a contribuer a la stabilite internationale. Cette stabilite ne peut etre
atteinte que si 1 'on met un terme a la course en vue d' acquézd r- ces ames de
destruction massive, economisant ainsi les sommes considerables qui sont actuel­
lement consacrées a la course aux armements dans les budgets de la majorite des
Etats qui y participent. (14 novembre 1975 - A/C.l/PV.2087, p. 13)

YOUGOSLAVIE

Tl est de l' int€ret vital de tous les pays que la course aux armements soit
arretee des que possible et que le processus du desarmement gen~ral et complet soit
mis en train. C'est pourquoi nous demandons, avec beauccup d'autres pays, que soit
convoquée avec la plus grande urgence une conrérence mondiale du dés armemerrt , et
nous pensons, si les obstacles persistent, qu'il sera nécess ai re de tenir une session
ext raordinaire de l'Assemblee génerale ccns acree au des armemerrb , comme l' a demande
S. Lima la Conference des ministres des affaires etrangees des pays non al.í.gnés ,
011 la grande majorité des Etats Membres de 1 'Organisation des Nations Unies se
trouvaient representes. L'Assemblee generale doit prendre l'initiative et aceepter
les responsabilili tes que Luí, attribue la Charte, au Heu de demeurer paralysee
par les divergences de vues des grandes puissanees. (24 septembre 1975
A!PV.2360, p. 62)

Au cours du debat, plusieurs orateurs ont parlé de la nécesai.t é áe eonvoquer
une conférenee mondiale du désa.x-mement. Les efforts faits jusqu'a mai.ncenant pour
réaliser cette idee, née a la Conférence des pays non alignes tenue a Belgrade en
1961, n'ont pes encore été couronnés de succés , La Yougoslavie n'a cess é de preco­
ni.ser la convocation de cette conférence, convaincue que celle-ei pourz-aí.t eontribuer
a sortir les problemes du desarmement de l' orní ére 011 ils se trouvent a. 1 'heure
actuelle. (7 novembre 1975 - A!C.l!PV.2079, p. 8)

., Cet'te année , nous nous somnes trouves devant une situation absurde : ainsi ~ en
depit de l' appel tres clair lance par la Conférenee au sonmef des pays non alignes
a JUger en septenibre 1973 k/ pour- la convocation d'une conférence mondiale du
désarm=ment nle plus tSt p;ssible", et malgre la declaratioll de la conré.rence des
paya non alignés a Lima, favorable a. la convocation d'une conférence mondiale du
désarmement "dans les plus brefs delais", le comite ad hoc n ' a pas ete a meme de
declarer tout si1llplement, entre autres observations et conclusions, qu 'une grande
majorite a.~Etats - ils éta:ient 80 deja a ces conférences des ncu-ul.í gnés - jugeaient
urgent et necessaire de convoquer une conférence mondiale du dés armement .

"!f./ Pomo le textedes documents cfficiels de la quatrieme Conférence des chefs
alEtat OU ae gouvernement des pays non alignés , voir A/9330 et Corr.1.
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Nous voudrions souligner une fois de 111us, comme nous l' avons fait a. maintes
reprises au Comité ad hoc qu/ une r:onf¡h;ence mondiale du désannement a laquelle
tous les pays seraient invites ne pourrait en aucune fac;;on se prater a la tentative
d'en faire une plate-forme ou un instrument a. l'usage de quelques privilégiés; elle
servirait les intérets authentiques de la communauté intemationale des Nations
Unies dans son ensemble; elle permettrait a chd.cun de preter attention a sa contri­
bution particuliere, de presenter son point de vue et une analyse de ce quí, doit
etre fait, des conclitions dans lesquelles cela doit etre fait, des obetiac.Lee quí
do? vent etre surmont és , des mesures a. prendre, etc. (3 decembre 1975 ­
A/C.l/PV.2104, p. 2? a. 26)

ZAMBIE

Il est tout aussi regrettable que nous n' ayons guere fait de progres vers la
reunion d'une con rérence mondiale du desarmement. En Zambie, nous demeurons
fermement convaincus qu 'une con rérence de ce genre devrait etre convoquée des que
possible. En fait, comme en ont convenu les ministres des affaires etrange't'ep des
pays non alignes lors de la recente Conference de Lima, il serait souhaitable de
convoquer une session extraordinaire de l'~ssemblee generale consacrée au desar­
mement, s 'il se revele impossible de reunir une conrérence mondiale du desarmement
dans un avenir previsible. (22 septembre 1975 - A!PV.2356, p. 62)
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